J’admire grandement les traditions 
canadiennes-frangaises. L’Angleterre 
et le Canada tout entier ne peuvent 
que benefi'pier de la croissance en 
terre canadienne d’un peuple, qui est 
attache par toutes les fibres de son 
coeur a la Couronne et qui garde fi- 
delement le precieux heritage que 
lui ont laisse ses ancetres. 

(Lord Tweedsrauir) 


LE 


NOTRE FOI! 


27ieme annee 



OTE 


NOTRE LANGUI 


II est plus important que jamai* 
que vous conserviez les traditions.de 
vos peres. Si vous etes fideles a ces 
traditions, vous serez de meilleurg 
Canadiens et de meilleurs Americains 
. . . C’est a vous qu’il appartient de 
garder la purete de cette langue, de 
la preserver a la fois du pedantisme 
et du jargon ... 

(Lord Tweedsmuir) 
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NO. 24. 


Un appel du cardinal VUleneuve a la paix sociale 


TEXTE DE LA LETTRE 

Son Eminence demande a tous les partis interesses de cesser 
les paroles vives, les insinuations injurieuses, les accusations 
qui exasperent et previennent defavorablement les esprits, — 
Les Syndicats Catholiques sont invite a prier le premier minis- 
tre de convoquer une conference conjointe des parties en cause 
pour entendre leurs griefs — Le chef du gouvernement pour- 
rait au besoin servir de mediateur. 

La greve du textile serait reglee 

Declaration de M. Duplessis 


QUEBEC— Le premier ministry 
de la province de Quebec, M. Mau¬ 
rice Duplessis, a annonce, same- 
di dernier, que la greve des 10,000 
tisserands du Dominion Textile, e- 
tait reglee a la suite d’une con¬ 
ference a laquelle participait le 
premier niinistre de la province, les 
representants de la compagnie et 
des ouvriers. 

Apres la conference, M. Duples¬ 
sis a fait la declaration suivante: 
“Grace a la collaboration de Son 
Em. le cardinal Villeneuve, au bon 
esprit des representants de la com¬ 
pagnie et des ouvriers, je suis heu- 
reux d’annoncer que la greve du 
textile a pris fin. Le travail re- 
prendra bientot. 

Son Eminence avait adresse au 
prealable la lettre suivante a la 
Dominion Textile Co., et aux ou¬ 
vriers, qui est un appel a la paix 
sociale, ofi elle suggere un accord 
rfcdsonnrtble pour TiftWret general. 

\Texte de la lettre 

La presente grfcve des employes 
de la DOMINION TEXTILE et^de 
sesfiliales constituc. i’ en cori- 
venir, un etat de ehoses exlfeme- 
mfent dangereux pour la paix pu- 
blique, et gravement prejudiciable 
aux patrons ' et aux ouvriers con- 
cernes. II Nous a done paru de No¬ 
tre devoir d’user de toute Notre 
influence pour assouplir une si¬ 
tuation aussi tendue. 

+ + * 

Mais, avant toute demarche de 
conciliation ou de treve, il est ne- 
cessaire qu’une atmosphere plus se- 
reine se retablisse, qui permette de 
discerner les principes et d’exami- 
ner les faits avec precision et exac¬ 
titude. Nous demandons done a- 
vec instance a tous les partis inte¬ 


resses de cesser les paroles vives, 
le insinuations injurieuses, les ac¬ 
cusations qui exasperent et pre¬ 
viennent defavorablement les es¬ 
prits. Que les journaux, en particu¬ 
lar,. dans leurs colonnes d’infor- 
mation non moins que dans leurs 
articles de redaction, ^vitent, main- 
tenant surtout que l’opinion pu- 
blique est suffisamment alertee, 
les rapports et les commentaires 
offensants. On aurait tort d’identi- 
fier les interets des ouvriers avec 
ceux de tel ou tel mouvement poli¬ 
tique, alors que la question est 
d’interet superieur, et qu’elle emeut 
ef sollicite tous les citovens de no- 
tre province. 

+ * * 

Nous prenons la liberte de Nous 
tourner d’abord vers les patrons 
de la DOMINION TEXTILE pour 
faire appel a leur munificence et a 
leur humanite. Us devront admeltre 
qu e leur entreprise entrainee par 
les precedes de l’industrie inoder- 
ne, tout en leur apportant des be¬ 
nefices considerables, a pesg lour- 
dement sur l e travailleur, blesse 
dans sa dignite humaine de diver- 
ses fagons, mais en particulier par 
’insuffisance de son salaire. 

Rcspectueusement, mais sans re¬ 
ticence, Nous les invitons a tenir 
compte du passe, et, par un geste 
magnanime, a s’assurer desormais 
non seulement le labeur mais en¬ 
core la confiance de leur personnel 
ouvrier. Qu’ils ne consi derent point 
seulement leur force, mais aussi le 
bien commun a assurer, la demago¬ 
gic a eviter, la revolution a pre- 
venir, le capital lui-meme a pro- 
teger. 

+ * * 

Quant a nos ouvriers des SYNDI- 
(Suite a la page 3) 


Mgr Bearzotti charge d’une mission 
diplomatique en Ame rique centrale 

L’ancien secretaire de la Delegation apostolique au Canada est 
auditeur de la nonciature apostolique a Dublin depuis 
janvier 1935 


Le Pape donne $15,000 
pour secourir les 
enfants de Santander 

10,000 morts ou blesses 

HENDAYE.— Des communiques 
nationalistes affirment qu e l’atta- 
que par les loyalistes contre Za¬ 
ragoza a ete repoussee par une 
contre-offensive des blancs qui ont 
fait subir d e lourdes pertes a l’en- 
nemie. 

* * * 

Une depeche du gouvernement 
annonce que les loyalistes ont cap¬ 
ture plusieurs postes importants 
dans le secteur des insurges pres 
de Zaragoza. 

* * + 

Franco reunit 150 avions dont 
40 de bombardement, dans une 
contre-attaque a Zaragoza. Les 
blancs infligerent une terrible de- 
faite aux loyalistes, dont les trou¬ 
pes' de terre subirent des pertes 
estimees a 10,000 fives ou blesses. 

+ * + 

Le Pape donnera 300,000 lires 
($15,000) pour venir en aide aux 
enfants de Santander. Le legat pa¬ 
pal Monseignor Anton,iutti presen- 
tera le don aux officiers blancs de 
Santander. 


L’ESPAGNE BLANCHE 
ET LE VATICAN 



DES ADVERSAIRES POLITIQUES S’UNISSENT 


Le. 

le prenii 
d'essai 
vice-pre*i 
Canada A if 
aerienne 
ynited A; "L 
est tres in :! > 
en comps 'M 
--— 


tne A. S. Wilcockson, commandant du “Caledonia,” 
B'dravion des Imperial Airways a effectuer l’envolee 
itlantique, explique, ici, a M. Philip G. Johnson, 
Let directeur du service de l'exploitation_ des Trans- 
jEnes, le mecanisme du “Caledonia” ancre a la base 
Boucherville, P.Q. M. Johnson, ancien president dej 
,ines et promoteur de 1’aviation en Amerique du Nord,' 
7ss@ dans le. mecanisme de l’hydravion geant qu’il visits 
du, capitaine Wilcockson. 


—. - ■— 


SITUATION CRITIQUE 


Mort du card. Bisleti 


MONTREAL.— Le courrier eu- 
ropeen nous apport e la nouvelle 
du choix de Son Excellence Mgr 
Joseph Bearzotti, auditeur de la 
nonciature apostolique a Dublin, 
Elat libre d’lrlande, depuis jan¬ 
vier 1935. Le Saint-Siege vient de 
le charger d’une mission diploma¬ 
tique papale extraordinaire en A- 
merique centrale. 

Avant d’etre nomine' a Dublin, 
ou il a vite conquis le clerge et les 
fiddles aux cotes du nonce aposto¬ 
lique, Son Eminence le cardinal 
Robinson, O.F.M., Mgr Bearzotti a- 
vait fait un sejour de plusieurs an- 
nees a Ottawa, Canada. Il y etait 
^secretaire a la Delegation aposto¬ 
lique depuis 1924, etant arrive cet¬ 


te annee-la a Ottawa en compa¬ 
gnie de Mgr di Maria. 

Son Excellence Mgr Bearzotti est 
originaire d’Udine, vilie du nord de 
I’ltalie. Il a fail de brillantes etu¬ 
des a l’Universite Gregorienne, a 
Rome, ou il conquit le grade de 
docteur en droit canon. 

Avant d’entrer dans la carriere 
diplomatique, il fut professeur de 
droit canon au seminaire de sa vil¬ 
ie natale. 

Mgr Bearzotti possede une cultu¬ 
re tres etendue, une connaissance 
pousse des affaires internationales. 
Il parle plusieurs langues, entre 
autres, lg franpais, l’espagnol, l’al- 
lemand et l’anglais, outre l’italien. 


DEUX JUGES NOMMES 


Deux vacances remplies en 
Ontario et en Nouvelle-Ecosse 
par MM.W.-D. Roach et M.- 
B. Archibald 

OTTAWA. Le gouvernement 
federal vient de noramer deux nou- 
veaux juges de la Gout’ Superieure 
dans deux provinces, Ontario el 


Nouvelle-Ecosse. A Tissue de la se¬ 
ance du cabinet, M. Ernest Lapoin¬ 
te. ministr e <le la justice, a annon¬ 
ce I’elevation a la magistrature de 
Wilfrid D. Roach, de Windsor, Ont., 
et M. B. Archibald, de Halifax, 
Nouvelle-Ecosse. Le premier sue- 
cede au juge Hugh Kelly, qui n 
pris sa retraite, et le second, au 
juge Humphrey Mellish, decede. 


L® charge d’affaires officieux 
pres le Saint-Siege remet ses 
lettres de creances au cardinal 
Pacelli 

CITE DU VATICAN_Le mar¬ 

quis d’Aycenena, charge d’affaires 
officieux de l’Espagne blanche 
pres le iSaint-Siege, a remis ses let¬ 
tres de creances au cardinal se¬ 
cretaire d’Etat Pacelli. Aucune ce- 
remonie n’a marque le fail. Le 
charge d'affaires ’Vest rendu au 
Vatican dans une voiture decorec 
aux couleurs traditionnelles de 
i’Espagne. 

I^’acceptation des lettres de cre- 
ance du marquis d’Aycenena cons- 
tilue une reconnaissance formelle 
de s relations etablies depuis un 
certain temps entre le Saint-Siege 
et TEspagne blanche, mais, disent 
des prelats, elle ne constitute pas 
du tout une reconnaissance de la 
natur e de celle que lTtalie et TA1- 
lemagne ont accordee au gouver¬ 
nement Franco (une reconnaissan¬ 
ce d’Etat rf e jure). Ces prelats a- 
joutent que l’acceptation des let¬ 
tres de TEspagne blanche n’empe- 
cbe pas les relations entre TEtat 
papal et Valence. 


Prefet de la Sacree Congrega¬ 
tion des seminaires 

i ROME.— Son Eminence le car¬ 
dinal Gaetano Bisleti est decede,’ 
! Hindi dernier, a 1’age de 81 ans. 
■II etait prefet de la Sacree Congre¬ 
gation des seminaires, des univer- 
siles et des etudes. 


DES ARMES A LA CHINE 

PARIS. — Conjointement au pac- 
te de non-agression, la Russie au- 
rait conclu une entente secrete d’a- 
pres laquelle elle fournirait des 
armes a la Chine. 

NOUVEAU DOYEN 

OTTAWA— M. L.-E. Kirk, a- 
grostologiste federal depuis 1931, 
quitte ee poste a la fin de cette 
semaine; il devient doyen de la 
Faculte d’agriculture de 1’Univer- 
s.jle de la Saskatchewan. 


40,000,000 HOMMES 
SOUS LES ARMES 


La Chine mobilise tous les 
hommes de 18 a 45 ans 


LES DEPENSES DU JAPON 


NANKING.— Le gouvernement 
chinois vient d’ordonner a l’exe- 
cutif Yuan de mettre en force 
Particle III de la loi de mobilisa¬ 
tion nationale, qui appelle sous les 
armes tous les hommes valides de 
18 a 45 ans. On estime que cet or- 
dre mobilisera pres d e 40,000,000 
qui pourraient faire face a 1’inva- 
sion japonaise. Le gouvernement 
aurait deja une armee de 500,000 
dans l e secteur de Changha’i. De 
son cote, le gouvernement de l’em- 
pire japonais aurait deja dans ce 
secteur quelque 250,000 soldats et 
250,000 prets a quitter le Japon 
pour le front. 

Le .Tapon aurait l’intention de 
faire une nouvelle appropriation 


REPRISE DE L ENQUETE 

OTTAWA— Le Dr T.-U. Grind- 
lev, secretaires de la Commission 
■oyal e du grain, vient d’annoncer 
que la Commission recoinmencern 
ses seances a Winnipeg, le 29 sep¬ 
tembre. 


70,000 fermiers auront besoin 
de fourrage pour leurs ani- 


UN CON SEIL A VISEUR 

L’union des liberaux, des conservateurs et des fermiers-unis 
pour l’instauration d’un gouvernement de saine administration 

L’Alberta ignore le federal 


maux 


290 MUNICIPALITES DE¬ 
VRONT ETRE ASSISTEES 


MEDECINE HAT, Alberta— M. 
E.-L. Gray, chef du parti liberal, 
vient de proposer la formation 
d’un Conseil aviseur provincial, 
qui serait compose d’homme emi- 
nents de TAlberta, et dont la fonc- 
tion serait de favoriser Taction 
conjointe des liberaux, des con¬ 
servateurs et des fermiers-unis 
pour l’instauration d’un gouverne¬ 
ment d’adminislration saine. 

Le nucleus du Conseil serait 
compose de W.-H. Davies, de D.ids- 
bury, fermier; Paul T'amalls, de 
Halkirk, fermier et rancheur, rc- 
presentant municipal dans le pro¬ 
gramme federal de rehabilitation; 
S.-A. Fox, de Innisfail, marchand; 
Charles W. Fredericks, de Riviere 
la Paix, editeurs d’un journal. 

Ce Conseil n’aurait que la fonc- 
tions d’aviseurs, d^clara le chef 
liberal, et il ne prendrait aucune 
part active a la politique. D’ail- 
leurs, aioute-t-il, aucun d’eux ne 
desire une, position politique. 
Tous consentent a agir dans ce 
Conseil d’apres le sens du devoir. 

Les associations liberale, con- 
servatrice et fermier-uni nomme- 
raient leurs representants respec- 
tifs, qui travailleraient de concert 
avec les niembres du Conseil. 

D’apres ce plan, Tautonomie lo¬ 
cale des groupes politiques serait 


sauvegarde. Les officiers locaux 
dans chaque* municipalite s’effor- 
ceraient de former des conseils de 
coordination avec les representants 
des autres partis. 

Je n e proposerais pas la dissolu¬ 
tion des organisation politiques, 
agents necessaires a la vitalite du 
parti. Je suis convaincu que le 
pr.incipe d’une unite dans les comp- 
tes doit etre reconnu coinme base 
du plan d’action concertee. 


CONTRE ABERHART 


EDMONTON— M. W.-N. Chant, 
ancien jministre de l’agriculture, 
du commerce et de l’industrie dans 
le cabinet Aberhart, demande une 
opposition unifiee de tous les grou¬ 
pes politiques contre la pr^sente 
organisation creditiste. 


ABERHART IGNORE LE 
DFSAVEU 


EDMONTON— Dans une lettre 
au premier ministre du Canada, 
M, Mackenzie King, le premier mi¬ 
nistre de TAlberta, M. Aberhart, 
declare qu e son gouvernement a 
Tintention de mettre en vigueur les 
trois lois contre les banques, mal- 
gre le desaveu du federal. 


SASKATOON.— A. G. Thompson, 
representant d e 1’agriculture, a de¬ 
clare a une reunion dc delegues de 
20 munieipalites a Outlook que 
290 des 493 munieipalites en Sas¬ 
katchewan, auraient besoin de se- 
cours, d‘un e fagon ou d’une autre.- 
Plus de 70,000 fermiers auront be¬ 
soin de fourrage. Il faudrait un 
approvisionnement de 1,400,000 
tonnes. Or en Saskatchewan Ton 
pourra difficilement trouver plus 
de 250,000. 

M. Croll, du ministere de l’agri- 
culture a Ottawa, a explique le 
plan federal d’assistance aux fer- 
rniers. Il envoie du foin a plusieurs 
districts et pai e le transport des 
chevaux et du betail vers les pa- 
turages. Pour la vente du betail, 
Croll declare que des arrangements 
ont ete faits pour vendr e le sur¬ 
plus avec paiement aux points d’ex- 
pedition. Les secretaires des mu- 
nicipalites ont tous les renseigne- 
ments voulues a ce propos. 


LE DUCE CHEZ HITLER 

ROME.— On annonce d’une fa- 
gon officieuse que le Duce rendra 
visile a Hitler en septembre. Il 
quitterait lTtalie le 25 septembre 
pour se rendre en Allemagne. 


CONGRES A VANCOUVER 

MONTREAL— La Cbambre de 
Commerce du Canada tiendra sa 
convention annuelle a Vancouver 
du 7 au 10 septembre, a annonce 
M. - Wendell Clarke, secretaire ge¬ 
neral. 


UNE PROTESTATION 

GENEVE. — La delegation chi- 
noise protestera aupres de la Li- 
guc de Nations contre l’agression 
du Japon en Chine. 


DE NOUVELLES 
DIFFICULTES 


La prise de Santander 

Presque tout le nord-ouest de TEspagne est maintenant sous 
l’autorite du gouvernement Franco — L’armee blanche n’a 
plus desormais qu’a s’emparer d’une partie de la province 

d’Oviedo 


Aguirre et plusieurs membres de son cabinet se sont 
refugies en France 

SOULEVEMENT DE LA POPULATION CONTRE 
LES ROUGES 


La volonte du peuple est notre 
constitution 


de 1 . 500 , 000,000 yen (environ 
$435,000,000). Ce qui grossirait 
le fonds de guerre de ce pays a 
a fi ll.000.000 (soit 592,700,000). 


CALGARY.—- Le premier minis¬ 
tre de TAlberta, M. Aberhart, vient 
de declarer que le federal aurait il 
desavouer d’aufres lois dans quel¬ 
que temps. Nous ne nous melons pas 
des affaires des banques, mais 
nous voulons que ie federal “mo¬ 
netise” notre credit, comme il de- 
vrait le faire, afin que notre peu¬ 
ple puisse acheter pour la valeur 
de ce qu’il produit, ajouta-t-ih 

Aberhart dit que le desaveu ne- 
cessife une session speciale de la 
legislature. J’ai peur que les gens 
d’Ottawa aignt beaucoup de diffi- 
culte a maintenir leur desaveu. 
L’annulation de ce desaveu serait 
une mesur e de sagesse, affirma-t- 
il. Le peuple ne prisera pas l’in- 
gerence du federal dans les affai¬ 
res du gouvernement provincial. 
La volonte du peuple doit etre no¬ 
tre constitution. 


HENDAYE, France— La prise 
de Santander met sous Tautorite 
du gouvernement F'ranco a peu pres 
tout le nord-ouest de TEspagne 
puisque, dans cette partie-la du 
pays l’armee blanche n’a plus a 
arracher aux rouges qu’une partie 
de la province d’Oviedo. Cette 
victoire met a la disposition du 
haut commandement blanc, pour 
une offensive du cote de Madrid, 
par exemple, quelque 100,000 sol¬ 
dats, qui etaient charges de pren¬ 
dre aux rouges la cote basque, et 
une escadre qui bloquait cette co¬ 
te. On voit (tu’elle pent avoir des 
consequences decisives quant a 
Tissue de la guerre, qui sevit de¬ 
puis un peu plus de 13 mois. 

On estime a 50,000 le nombre 
des combattants dont les rouges 
disposaient dans la region de San¬ 
tander. Le quartier general blanc 


annonce que 15,000 de ces combat¬ 
tants qui etaient a Santander se 
sont rendus a Tarmee blanche. 

On tient aussi de source blanche 
que quelque 25,000 autres se sont 
trouves cernes au sud-est de la 
vilie (Ils ne pourraient done pas, 
meme s’ils le desiraient, se refugier 
dans ce qui resie de territoire rou¬ 
ge dans le nord-ouest. Et il est fort 
douteux que la plupart le desirent. 
Il y a tout lieu dc penser que bon 
nombre de miliciens de la region 
de Santander ont pris les armes 
uniquement parce que les meneurs 
rouges les y contraignaient.) 

M. Jose-Antonio Aguirre, chef dll 
gouvernement basque allie a Va¬ 
lence, et plusieurs membres de son 
cabinet se sont refugies en France. 
On sait que M. Aguirre s’etait etabli 
a Santander par suite de la prise 
de Bilbao. 

(Suite a la page 5) 


MENACE CONTRE HEPBURN 


Une assurance contre le 
chomage 


TORONTO. - Si le gouvernement 

Hepburn est retourne au pouvoir 
aux prochaines elections provin- 
ciale- d’Ontario, il introduira dans 
la province un systeme d’assuran- 
c e contre le chcmage. 

C’est ce qu’a declare M. Peter 
Heenan, ministre des Mines dans 
le cabinet Hepburn, a une assein- 
hle„ tonne a Rampton, Ontario. 


TORONTO— Le Globe and Mail 
declare que la police fait une en- 
quete au suiet de menaces recen- 
tes de rapt des deux enfants adop- 
tifs de M. Hepburn, premier minis¬ 
tre de l’Ontario. Hepburn lui-me- 
me serait aussi en danger. Les me¬ 
naces seraient motivees par (’’at¬ 
titude du premier ministre envers 
le C.T.O. Des polices protegent la 
maison d’TTepburn. 
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* fit 



agricole et commerciale 

LA MOISSON 


Provinces Maritimes 


Des averses 9 a et la ont ameliore 
les conditions do secheresse dans 
une certaine mesure et bien qu’il 
en faudrait davantage Phumidite 
a etc suffisante a la croissance au 
coins du mois. La moisson cst ha- 
tiye et dans l’ensemble les cultures 
tot semees sonl bonnes, mais les 
champs tardifs n e sont que de pas- 
sables a pauvre. Les poinmes de 
terre varient el de legers rende- 
menfs s’annoncent pour les recol- 
tes tardives. On a apergu la tave- 
lure. dans certains champs. Les 
plantes-racines et les mais sont as- 
sez bons, mais beneficieraient de 
nouvelles pluies. Les paturages ont 
manque en Nouvelle-Ecosse et la 
second e pousse est faible dans les 
prairies de foin. Au Nouveau- 
Brunswick les pataurages sont un 
peu meilleurs. Les pommes indi- 
quent une fort e . recolte de bonne 
qualite. La dimension et hi c. 011 - 
leur des fruits sont satisfaisantcs 
et les fleaux sont assez bien en 
mains. 

Quebec et Ontario 

Les fortes pluies qui ont arrose 



Enrayez-la tout de suite. 
Prenez les Capsules RAZ- 
MAH de Templeton. Le 
soulagement est assur6. 

_ RAZ-MAH a pr£serv6 des 

nulliers de personnes de l'affliction des yeux 
8ensibles, enflamm^s, qui d£mangent, des £cou- 
lements du nez, des suffocations, des sifflements. 
Pas d’inhalation, de fum£e, de prise. Pas d’ef- 
fets nocifs subs6quents, pas de drogues nuisibles. 
Soulagement garanti avec une boite de $1 ou 
argent remis. Dormez et travaillez & votre aise. 
50jf et $1 aux pharmacies. <'-of 

Capsules RAZ-MAH de Templeton 


jla province ont de nouveau retar¬ 
ds la fenaison et la moisson des 
grains. Les grands vents qui ac- 
coinpagnaient cette pluie ont abat- 
tu certains champs. Bien que les 
perspectives soient variables la 
recolte d’avoine ne sera pas aussi 
bonne qn e l’an dernier. Le mais 
et les plantes-racines promettent 
et les pommes de terre indiquent 
un rendement excellent. Les pa- 
turages ont reverdi et la produc- 
tion de lail se mainlient bien. En 
Ontario la moisson est assez avan- 
cee, mais le temps humide des der- 
niers jours a cause un certain re¬ 
lard. Les grains de printemps ne 
donnent pas autant que l’on pre- 
voyait au debut de la saison. Les 
gerbes du grain cominencent k 
germer dans certains champs. La 
recolte de mais est bonne et les 
paturages sont luxuriants. Dans le 
nOrcl ontarien, oil toutes les recol- 
tes ont bell e apparence, la moisson 
est generate et on ne mentionne 
aucune perte grave causee par la 
gel.ee. 

Provinces des Prairies 

La moisson au Manitoba est 
maintenant presque terminee et le 
battage a bien progresse malgre 
que les ondees de la serpaine der- 
niere aient inferrompu un peu les 
travaux. Dans Fensemble, les ren- 
deinents sont satisfaisants bien que 
la quantite et la quality de la re¬ 
colie varient sensiblement. Le ren¬ 
dement n’est que passable et le 
classement inferieur dans les en- 
droits oil la rouille a sevi. Le ren- 


AVERTISSEMENT 

AUX CLIENTS DE CAMPAGNE DE LA BELGIAN 
DRY CLEANERS & DYERS 

Nous avono fait des affaires a Prince-Albert depuis 23 ans. Pendant 
cette periode nous n’avong JAiMAIS employ,e d.e colporteurs et nous 
ne le faisons pits encore non plus. Ceux qui se presentent comme 
representants de cette firme sont des imposteurs. 

BELGIAN DRY CLEANERS 

& DYERS 

H. Melis, proprietaire 

48-14e rue Quest Tel. 2821 


Le cafe le plus moderne dans la ville de Prince Albert 

REP AS SERVIS A TOUTE HEURE 

Excellente cuisine, service de premiere classe a 
des prix tres moderes. 

Le rendez-vous des Canadiens frangais 

F». O. CAFE 

Adjoignant le bureau de poste Ave. Centrale 


dement des grains secondaires va- 
rie beaueoup surtout en proportion 
de la quantity de pluie au cours 
d e la saison de croissance. Le mais 
fourrager, les plantesracines et les 
pommes de terre promettent et les 
jardins sont bons. Les paturages 
sont presque tous bons et le be- 
tail est en bon etat. 

Les recoltes de ble dans les meil- 
leures sections de l’est central et 
du nord-est de la Saskatchewan 
sont maintenant presque entiere- 
ment coupees et le battage se fait 
de fagon r 6 guliere. Le rendement 
varie considerablement de moins 
qfte la semence a 25 boisseaux; 
dans la region au nord de Regina, 
le rendement est inferieur aux pre¬ 
visions des deux dernieres semai- 
nes. Dans ies sections du sud, peu 
de grain secondaire ne sera coupe 
si ce n’est pour la provende. Les 
perspectives de provende d’avoine 
s e sont ameliorees dans les regions 
ouest et nord-ouest mais la dernie- 
re temperature chaude et seche les 
a encore reduites. Cette saison, le 
rnarche recevra tres peu de ble de 
cette section. La precipitation dans 
la province a etc legSre au cours 
de la semaine derniere bien que 
dans le district de l’extreme nord- 
ouest, la temperature humide ait 
retarde la moisson. L’humidite du 
sol est generalement pduvre et me¬ 
mo si la pluie etait abondante a 
partir de maintenant, les patura¬ 
ges naissants ne pourraient pas se 
ranimer cette saison. Les sante- 
relles abpndent et la ponte des 
oeufs bat son plein. 

Les rcoltes ont nniri lentement 
a cause de ia temperature terne et 
froide et une temperature chaude 
est requise pour inurir les recoltes 
et desseeber la grande croissance 
de mauvaises herbes. Dans les dis¬ 
tricts du sud la moisson est bien 
avancee. Dans l’Alberta central, le 
ble et ForgC ont ete coupes en gran¬ 
de quantite mais avec peu de bat¬ 
tage encore. II y a queiques bat- 
teuses-lieuses sur les champs a fai¬ 
ble rendement. Au nord et a l’est 
d’Edmonton, la moisson du ble est 
bien commencee, mais les grains 
secondaires sont encore verts et 
necessitent au moins dix jours de 
bonne temperature pour arriver a 
maturite. La gelee n’a cause au- 
cun dommage serieux encore. Les 
degats des, sauterelles aux grains 
semes tard se continuent dans ies 
districts du sud. Les bestiaux sur 
les terres d’elevage progressent 
bien. 

Colombie Britannique 

La temperatur e fraiche avec de 
grandes averses au cours des der¬ 
nieres semaines a rCtard 6 la mois¬ 
son et le battage des cereales tan- 
dis que les plantes-racines et les 
paturages en ont profite. La re¬ 
colte des petits fruits est presque 
finie et les arbres fruitiers hatifs 
a'ugmentenlt actuellement en voi* 
lume. La recolte des fleurs et les 
ccoltes de semence de legumes 
sont commencees. 


Estimation du volume de Ia moisson 

IMPORTANCE RELATIVE DU BLE 


CARTES PROFESSIONNELLES 

: "ON TROUVE SES BONS CONSEILS A LA BONNE ENSEIGNE” 

VERITE DE LA PALICE 



f. ^ ' 

i* ° "■ o mm n ■■ n - n iwtwixmw. 


dr. j. angus McDonald 


Dr LORNE CONNELL 

Dr MABEL CONNELL' 



MEDECIN ET CHIRURGIEN 


DENTISTES 



Rayon-X au bureau 


Rayons X k I’office 



Tel:— Burean 3175 - R4s. 3195 


Office 2773— Telephone—Res. 2772 



4 Edifice Rowe :— : Prince-Albert 


7 edifice Mitchell Prince-Albert 





DR E. A. SHAW 


DR. R. E. PARTRIDGE 



SPEOIALISTE DES YEUX, OREIL- 
LES, NEZ ET GORGE. 


DENTISTE 



Bureaux dans l’Edlfice Rowe 


Suite 1 Carre McDonald, audessus de 



Vis-£i-vis le Bureau de posts 


la pharmacie Liggett’s 



T616phone 2170 Residence 855« 


Tel. 3286, demeure au Bliss Block. 



PRINCE-Al .BERT, SASK. 







HARRIS & NELSON 


H. J. COUTU, C.R. 



Avoeatfl, Perceptenrs, Notalres 

Walter H. Nelson, LL.B. 


AVOCAT, NOTAIRE 


1 

Frank M. Harris, LL.B. 


Suite 5, EdifiGe Imperial Bank 



SUITE 1 Edifice MILLER 
Prince-Albert, Sask. T61: 8518 
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AOUT 1937 

La moisson de ble de l’Ouest ca- 
nadien est en ce njoment au pre¬ 
mier plan de l’acualite economi- 

W.. • , , 

sue. Le dernier rapport telegra- 
pbique de l’Office ; national de la 
statistique mande qqe la pluie, si 
tardive qu’elle fut, a quelque peu 
ameliore l’etat des^ultures dans 
diverses regions. L^s estimations 
du volume de la mo,sson n’en res- 
tent pas moins tres faibles. Elies 
varient entre 100 millions de bois¬ 
seaux (Searle) et 190 millions 
(Broomhall). Les provinces de lq 
Prairie avaienl p' pfluit 212 mil¬ 
lions de boisseaux ],,e ble en 1930, 
ce qui etait deja j e i chiffre nette- 
ment inferieur a f r e moyenne des 
cinq annees precedentes. Cet etat 
de choses aura des repercussions 
qu’il est facile de prevoir. De nom- 
breux agriculteurs.-de la Saskat 
chewan en seront reduits a recou- 
rir aux pouvoirs publics. Le volu¬ 
me restreint de la’ moisson se tra- 
duira par un important marique-a 
gagner dans les branches de l’ac- 
tivite economique qui se rattacheni 
a la culture, au commerce et a la 
inanutention des cereales. 

Sans meconnaitre la gravite de 
la siluatioii, il coiivient de n’en 
pas exagerer la portee generate. 
Si la moisson de ble doit etre nulle 
dans certains endroits et medio¬ 
cre dans d’autres, les conditions 
atmospheriques ont ete beaueoup 
moins defavorables sur le reste du 
territoires. Les trois provinces de 
la Prairie disposerbnt, pendant la 
campagne qui commence, d’un ex- 
cedent exportable bien au-dessous 
de celui de la . campagne prece- 
dente, mais la hausifee des epurs qui 
s’est produite depuis un an com- 
., 3 t ;t-= 


pensersa en partie cette regression. 

II importe aussi de tenir compte 
de l’importance relative du ble 
dans ia vie economique du pays. 
Depuis une diza,in e d’annees, les 
exploitations agricoles ont large- 
ment diversifie leurs cultures el 
l’elevage, ainsi que plusieurs au- 
tres indlustries connexes, a pris 
une grande extension. Aussi le ble 
n’a-t-il pas conserve la place qu’il 
occitpait naguere dans Feconomie 
canadienne. Des releves officiels 
font ressortir qu’en 1935 la valeur 
totale des prosduits de la ferme 
s’elevait a 943 millions de dollars, 
et que le ble n’y figurait que pour 
quelque 2()0 millions. Ils montrent 
en outre que le produit de la mois¬ 
son de ble representait moins de 
8 % de la valeur du rendement de 
toutes les branches de la produc¬ 
tion nationale. Or, dans l’ensem¬ 
ble du pays, a l’exclusion de la 
partie de la Saskatchewan atteinte 
par la grande secheresse, Fetat des 
cultures de toute sorte est en ge¬ 
neral excellent, on tout au moins 
satisfaisant. La hausse des prix des 
produits de la ferme, dont l’indioe 
s’est releve depuis un an de 71.1 
a 89.8, augmentera d’une fagion 
appreciable le pouvoir d’achat de 
la classe agricole. Par ailleurs; les 
manifestations les plus significa- 
tives de Facfivite economique ac- 
cusent dans toutes ies regions du 
pays, sauf l’Ouest, rinte notable pro¬ 
gression par rapport a Fan dernier. 
II est interessant de noter que la 
courbe de la reprise, qui atteint 
son plus haut point depuis la pe¬ 
riode de depression, est part'eq- 
lierement aecentuee dans le Que¬ 
bec et les provinces de FAtLinii- 
que. 


PILULES 

Dodd 

POUR LES REINS 

ftmi 

MAL DEDOSf 
RHUMATISMEf 

L'IMPURETE 
DU SANG 
ET LES TROUBLES DES REINS 



L’industrie miniere puissant facteur du 
redressement economique au Canada 


La statistique du commerce mon¬ 
dial pour les quiitre premiers inois 
de 1937 attested d’une fagon frap- 
pante la reprise des affaires a tra¬ 
vel's ie monde, de mime que la 
disparition progressive des res¬ 
trictions qui ont entrave jusqu’ici 
le }ibr e cours ^,.,«;hangess inter- 
nationaux.'" La stiitistique dressee 
par la Society des Nations revele 
que la valeur globale des ^changes 
de 74 nations pour les quatre pre¬ 
miers mois de 1937 s’esf criffrte 
a $9,420,000,000, dont $4,609,000,- 
000 pour les exportations et $4,811,- 
000,000 pour les importations. 
Comparativement a la meme perio¬ 
de de 1936, d’apres un recent com¬ 
munique du ministsere des Mines 
et des Ressources, le commerce ex- 
terieur accuse un gains de $887,- 
000,000 et le commerce d’importa- 
tion de $821,000,000. Fait haute- 
ment significatif aussi, le commer¬ 
ce mondial au cours des quatre 
premiers mois de 1937 s’est eleve 
a plus de 92 p. 100 de celui de la 
meme periode de 1929. 

Le Canada, grace a ses vastes sur¬ 
plus exportables de produits agri¬ 
coles, miniers, forestiers et autres, 
a pu tirer pleinement profit de Fa- 
melioration des affaires. Notre 
pays a repris la cinquieme place 
pour le volume du commerce mon¬ 
dial et la quatrieme pour le com¬ 
merce exterieur. Nos exportations 
pour les cinq premiers mois de 
1937 ont totalise a $416,950,000, un 
gain de 21 p. 100 sur la periode 
correspondante de 1936 et nos im¬ 
portations $305,147,000, un accrois- 
sement de 20 p. 100. Le Canada pos- 
sede done une balance favorable' 
de $111,803,100. 

En ce qui touche le commerce 
exterieur canadien, les exporta¬ 
tions d e produits miniers, dont la 
valeur n’a cesse de croitre depuis 
plusieurs annees, occupent une 
place tr£s importante. Ainsi, en 
1936, elles s e sont chiffrees a $235,- 
791,4000, soit plus de 23 p. 100 de 
toutes les exportations de Fannie. 
La valeur des exportations de pro¬ 
duits minierss pour les cinq pre¬ 
miers mois de 1937 est estimee a 
$125,362,700, une augmentation de 
39 p. 100 sur la periode corres¬ 
pondante de 1936. 

De meme, l’industrie miniere a 
contribue dans une tres large me¬ 
sure a Feconomie domestique. Le 
chiffre de la production annuelle 
est passe d e $191,228,225 en 1932 
au cbiffre-record de $361,394,062 
en 1936, et les rapides progres de 
cette industrie au cours de cette 
periode critique ont eu pour effet 
d’assurer de l’emploi A un trfes 
grand nombre de travkilleurs tout 
en maintenant le credit ^national a 
l’?fraYiger. 

En 1936, les entreprises minieres 
ont verse en salaires a leurs 90,000 
employes, environ $ 120 , 000 , 000 . 
Elles ont depense au pays pour 
Facliat d’outillages et de fonrnilu- 


res, plus de $ 100 , 000 , 000 , et elles 
ont verse en dividendes plus de 
$82,0000,000. L’indice du develop- 
pement minier aii premier juin 1937 
etait de 151.0 (1926—100), contre 
132.1 a la meme date en 1936. L’ex- 
ploitation des mines metalliques a 
marqu 6 un taux d’accroissements 
plus considerable que celui de tou¬ 
te autre industrie, l’indice en etant 
de 308.4 au premier juin 1937, con¬ 
tre 252.6 au premier juin 1936. 

Les cliiffres de la production 
pour les cinq premiers mois de 
1937 indiquent que l’industrie mi- 
niere depassera considerablement 
cette annee le chiffremecord at- 
leint en 1936. Comparativement ii 
la meme periode de 1936, For accu¬ 
se une augmentation de 14.2 p. 100 
Ie nickel, -68.1; le cuivre, 13.7; le 
plomb, 9.; et le zinc, 7. Parmi les 
niineraux non-mhtalliques, l’amian- 
te rhvele un gain de 67 p. 100; le 
petrole brut, 50 p. 100 et le gypse, 
93 p. 100, pendant que la houille 
et le gaz natural restent a pen pres 
stationnaires. Les exportations de 
nickel, de cuivre, de plomb, de zinc 
et d’aluminum pour les cinq mois 
envisages ont totalise a $80,453,300 
contre $51,825,500 au cours de la 
meme periode de 1936. Les plus 
forts gains enregistres etant ceux 
du nickel et du cuivre. 

Les prix des bas metaux se sont 
de nouveaux affermis apres un cer¬ 
tain flechissement de maximum 
atteint vers la fin de mars. D’autre 
part, l’equilibre entre la consom- 
mation mondiale et la production 
laisse presager que les producteurs 
canadiens connaitront une deman- 
de croissante a des prix fermes. 
Cette assurance et l’augmentation 
de la consommation de mineraux 
non-metalliques dans le batiment, 
qui pargit enfin lance, sont une 
garantie que l’industrie miniere 
continuera d’etre un puissant ap- 
port a la prosperity nationale. 


75 BOISSEAUX A L’ACRE 


LETHBRIDGE, Alberta.— P.-A. 
Poyell, fermier d’un district irri- 
gue, a recolte une moisson de 75 
minots de ble Marquis a Facre, 
soit 225 minots sur trois acres. 


Maladie du sommeil chez les 
chevaux 


WINNIPEG. La maladie du 
sommeil se repand rapidement par- 
mi les chevaux. au centre de l’A- 
merique dn Nord, et les Tapports 
parvenus a Winnipeg indiquent 
que ' Rlusieurs betes sont tndrteS 
dans la'region (fes frontl^res inter- 
nationales. Aux Etats-Unis, on ne 
peut produire en quantite .suffi¬ 
sante le serum qui permet de com- 
battre le mal, sembiable a la para- 
lysie de la cervelle. 


LE MARCHE 

Les grains 


WINNIPEG, LE 30 AOUT 

Ble: No. 1 dur 128 1-2; No. 1 
Nor. 128 1-2; No. 2 Nor. 121; No. 
3 Nor. 116 1-2; No. 4 Nor. Ill; No. 

5 ble 105 1-2; No. 6 Ble 95 1-2; 
fourrage 84 1-2; No. 1 Garnet 116 
1-2; No. 2 Garnet 114 1-2; No. 1 
Durum 101 1-2; No. 4 special 103 
1-2; No. 5 special 100 1-2; No. 6 
special 93 1-2; Vole 125 1-2. 

Avoine: No. 2 C.W, 48 7-8; lS T o. 3 
C.W. 47 3-8; Ex. 1 fourrage 47 3-8; 
No. 1 fourrage 46 3-8; No. 2 four- 
rage42 7-8; No. 3 fourrage 39 7-8; 
Voie 47 3-8. 

Orge: 6 -rangees Ex. 3 C.W. 56 1-2 
Ex. 3 C.W. 56; No. 3 C.W. 54 3-4; 
2 rangees Ex. 3 C.W. 56; No. 3 
C.W. 54 3-4; No. 4 C.W. 53; No. 5 
C.W. 52; No. 6 C.W. 51; Vole 55. 

Lin: No. 1 cAv. 171 3-4; No. 2 
C.W. 167 3-4; No. 3 C.W. 148 1-2; 
No. 4 C.W. 143 1-2; Voie 172 1-8. 
Seigle: No. 2 C.W. 85 3-8. 

•ft tft if, 

PRINCE-ALBERT LE 30 AOUT 

Ble: No. 1 Nor. 106; No. 2 Nor. 
99; No. 3 Nor. 95; No. 4 Nor. 98 1-2; 
No. 5, 83; No. 6 73; Fourrage 63. 

Garnet: No. 1 C.W. 94; No. 2 
C.W. 92. 

Avoine: No. 2 C.W. 35; No. 3 
C.W. 33; Ex. 1 fourrage 33. 

Orge: No. 3 C.W. 36 1-2; No. 4 
C.W. 34 1-2; No. 5 C.W. 33 1-2; No. 

6 C.W. 32 1-2; 3 Ex. C.AV. 6 ran¬ 
gees 38 1-2; 2 rangees 37 1-2. 


Les bestiaux 


PRINCE-ALBERT LE 30 AOUT 

Regus: 164 betes a cornes, 86 
veaux 7 pores. 

Le marche actif et ferme ;Bou- 
vilions, medium $5, communs 
$2.25 a $3.50, genisses, medium $4, 
vaches, communes a medium $1.50 
a $2.50, taureaux $1.75 a $2.25. 

Veaux, pesants $5.50, communs 
a medium $2. a $3.85. 

Pores, fermes, bacons $9.25, bon¬ 
nes truies $6.75 a $7.50. 


ENCOURAGEZ 

NOS 

ANNONCEURS 




NOUS PARLONS FRANCAIS 
Prescriptions remplies avec soin 
Vons trouverez ici tout ce qni 
s'achete dans une pharniaeie 

PHARMACIE 

McArter 

Entre Woolwortli et Ie Theatre 
Strand. Telephone 2114 


Annonces 

Classees 

Ijc paiement doit tottjours ac- 
cotnpagner la copie de l'annonce; 
sinon elle ne sera pas ins6r6e. 
Miniinum, 50 sous par insertion 
TARIF: . 2 sous par mot 


PERSONNEL 

MESSIEURS ! VITE RENFORCIS- 
SE'Z-VOUS ! Les nouvelles Pastil¬ 
les Toniques) Ostrex contiennent les 
eiCinents fortiftants ■ des ’ huitres 
ernes et autres stimulants. Une dose 
revlvifle les organes, les glan.des. Si 
vous n'etes pas encha'nfSs des r£- 
sultats le fabricant rembourse les 
quelques sous payfis. Vendues par 
Pharmacie Duncan. Prince-Albert.. 

AGENTS I1EMANDES 

VOUS POUVEZ AJ OUTER A VOTRE 
REVENU ACTUEL! Nous voulons 
des agents pour vendre des monu¬ 
ments. Des centaines sont vendus 
dans votre region. Nous vous four- 
nissons echantilions et insfruetions 
Comment Vendre Gratis. Pour plus 
de details Ccrivez k boite 2, Le 
Patriote. 


INSTTTt’T'EUR ou TNSTITLTTRI'C'E bi- 
lingiue. Itre ou 2iCme classe de- 
mande pour I’Scole Argonne No. 
249'5. pret.Sl enseigner le 7 Sept. Sa¬ 
laires $450’. Residence fournie offer- 
te en ^change d'ouvrage de Concier¬ 
ge. Les applications doivent etre ten- 
dues'le 5 Sept. Mrs, Fernand Du¬ 
puis, Sec. Treas., Hoey, Sask. 

REPARATION 

REPARATION DEi MC'NTRES, HOR- 
LOGES, m,r0rx. 18 ans, d’expg- 
rience. Donnez-moi un essai. Com- 
mandes par la poste soigneusement 
remplies. W. M. Riedel, edifice 
Strand. Prince-Albert. 


CHAMBRE ET PENSION 
BONNE CHAMBRE ET PENSION 
pour jeunes filles. PrCs de 1’eoole 
norma'le A 907 Avo. C. nord. Saska¬ 
toon. Mme Oscar Loiselle. 


A VENDRE 

A VENDRE 189 arpents prSs de la 
riviCre. 165 arpents en culture. 40 
'arpents terre neuve. 35 arpents ja- 
chSre d’ete. 4 milles de la ville de 
Prince-Albert. Sacrifice comtant. 
Ecrivez boite ’553. Prince-Albert, 
Sask. 


A VENDRE OU A EC.HANG'ER un 
quart de terre vierge. Maison en 
billot. Etable. Bon puits Tout cl6- 
ture. Deux milles de la gare. $5. de 
l’arpent comptant. Pour’ plus d'ex- 
plications fecrivez boite 553, Prince- 
Albert, Sask. 


A VENDRE C'U A ECHANGER sta¬ 
tion de gazo’line- A Melfort, Lot de 
60 x 125 pieds, de premiere classe. 
Boite H.2 Le patriate. 

A VENDRE deux p'etits chevaux de 
travail. .Ecrivez en anglais A 810-13e 
rue O. Prince-Albert, Sask. 


A VENDRE radio A batteries special 
Stewai't-Wlarner A 6 bougies. $8.75. 
Refrigeration and Electric Service, 
912 ave centrale. Prince-Albert, 
Sask. 


A VENDRE OU A LOUER salon de 
biere A Henribourg, Sask. Ecrivez 
au Blue Cab Taxi, Prince-Albert, 
Sask. 


A VENDRE dans centre frangais Ms 
section, 3 milles du village. TrSs 
bonnes bAtisses et clbtures. Eau 
en quantite, place iduale pour" cul¬ 
ture mixte. $3800 comptant ou $6000 
avec roulant et animaux. S'adresser 
A IGaston Arbez, St. Claude, Man. 


BOULANGER 

UN BON BOULANGER dfisire se pla¬ 
cer dans un bon centre canadien; 
il est tout installs. Peut se vendre 
immedratement. Ecrivez boite 3, 
Le Patriote. 


ATTENTION 

UNE BELLE OCCASION pour quel- 
qu’un qui veut acheter un excellent 
negoce A Prince-Albert. E'crivez 
boite 24, Le Patriote. 


ENCOURAGEZ 

NOS 

ANNONCEURS 


Vous Ies brisez VoS PtlCllS N°us Ies reparons ^ 

Vulcanisation — redoublement - Pneus usages ou neufs ^ 

Batteries rechargees % 

Nous reparons Rouleaux pour tordeuse de moulin a laver 

* HENDERSON’S TIRE SERVICE * 

^ 147 River Street Ouest Prince-Albert ^ 


Constructeurs... 


DEMANDEZ UNE EVALUATION, 
CHEZ McDIARMID 
POUR VOS BESOINS 

Nous livrons 

McDiarmid Lumber Co. 

LIMITED 

Telephone 2733 Prince-Albert. 
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le reseau couvre tout le pays, ont 
repu l’ordre de prendre part a la 
lutte active contre le christianis- 
me. 

La revue “L’Anjtireligieux” in- 
siste sur la necessite d'une mobi¬ 
lisation generale antireligieuse et 
donne la liste de plusieurs eglises 
nouvellement fermees. On man- 
de de Moscou aM’^Easteril Infor¬ 
mation Bureau” que 612 eglises 
ont ete fermees pendant le ler 
semestre de cette annee. 


LE SEUL JOURNAL FRANCAIS DE LA SASKATCHEWAN 


Le “Patriote” est lu chaque semaine par plus de 30,000 personnes 


BUREAU: 1803, 4£me Avenue Ouest Prince-Albert, Saskatchewan 

. TELEPHONE 2964 


ABONNEMENT . 

Un an, Canada ..... $2.00 

..” ” Etats-Unis ....I. $2.50 

” ” Europe ......... $2.50 


Crois... ou meurs! 

L’autre jour. un certain Dr Bethune, communiste ardent, haranguait 
un auditoire de ‘Prince-Albert, compose eii partie de femmes et d’enfants 
Il va sans dire que le triste sire fit 1’eloge du gouvernement de Madrid et 
des loyalistes en general. Dans un langage larmoyant, il decrivit le cou¬ 
rage des sauveurs de l’Espagrie (les communistes vous pensez bien) et 
l’atrocite des fascistes revolutionnaires. 

Mais, d’apre^ pertains auditeur^, l’eloquent orateur n’a pas eu le don 
de toucher les coeurs. Peut-etre'la majorite de ceux qui l’ecoutaient avait- 
eile conscience que le demagogue ne disait pas la verite ou voulait lew ra - 
fler quelqu’argcnt pour la cause communiste. 

Le fait est que le Dr Bethpne he disait pas la verite. Les nouvelles de 
TEspagiie contredisent les paroles de l’emissaire communiste. 

L’insurrection a et£ organisee pour mettre fin aux horreurs commises 
par ies rouges dans oe pays. Voici un paragraphe de la lettre des eveques 
espagnols, qui cadre mal avec la harangue de Bethune. Nous en donnons 
la substance. Peu avant la revolution, 79 agitateurs bolchevistes vinrent 
de Russie pour le grand oeuvre de la bolchevisation de da Peninsule iberi- 
que. Alors 1 ce furent les assassinats, les incendies, la chasse aux cures et 
aux rcligieuses. 20,000 eglises ou chapelles furent detruites ou saccagees. 
Le nombre des pretres assassines, qui atteint un pourcentage de quararite 
pour cent dans les dioceses devastes — dans certains on arrive a 80 pour 
cent —- se monte, rien que pour le clergA seculier, a 1 environ 6000. On es- 
time a plus de 300,000 le nombre des civils qui ont ete assassines a cause 
de leurs iddeS politiques et surtout religieuses: a Madrid, pendant les 
trois premiers mois, on en assassina plus de 22,000. Le del^gue de TEs- 
pagne au Congres des sans-Dieu, a Moscou, a pu dire apres un tel carnage: 
“L’Espagne a depasse de loin l’oeuvre des Soviets, vu que l’Eglise. en Es- 
pagne a ete completement aneantie.” 

L’Eglise n’a pas ete comppletemcnt aneantie en Espagne, comme elle 
n’a pas ete aneantie lors des persecutions sou s les empereunwromains, pas 
plus qu’elle n’est aneantie en Russie,' cependant elle a ete cruellement bles- 
see par les effroyables tuerie s exercees par les demoniaques rouges. Mais 
le commimisme's’est tache une fois de plus les mains du sang de centaines 
de milliers de justes. Aprfes cela nous ne comprennons pas comment ces 
fauteurs de crimes et virulentes persecutions ne soient voues aux mepris 
universel; comment des gens puissent souffrir en notre pays des propa- 
gandistes, qui osent nous precher les heautes d’une doctrine qUi a fait 
couler tant de sang. II faut etre hallucine a un degre alarmant pour preter 
l’oreille a uVie farce si macabre, a moins qu’une incroyable dose de naivete 
doublee d’une epaisse couche d’ignorance crasse aveugle nos populations. 

Comment croire a la fameuse liberte communiste, quand l’on sait 
couramment que le communisme met en pratique la fameuse devise de 
Mahomet, que Ton pourrait traduire en la rajeunissant: Crois au regime 
bolcheviste, courbe l’echine devant Staline et consorts, ou meurs! 


Revues et magazines 
indecents 


Communication du cardinal 
Villeneuve 


n e surveillent point la litterature 
que lisent leurs enfants. Ils les ex- 
posenl a l’intoxication morale. 

n oil pour eux l’obligation gra¬ 
ve de purger leurs foyers “de ce 
ferment de devergondage, source 
empoisonncg de mines physiques 
el morales.” 

Joseph VALOIS, O.M.I. 


Creditistes et 
communistes 


Une industrie lucrative 

La fabrication des armes H engins de guerre est un metier tres lucra- 
tif, actueliemerit. Les machines des ateliers d’armements ne tournent pas 
assez vite pour reporidre aux commandes. S'i le marasme paralyse dau- 
tres industries, celle-la ne chome pas. Un magazine intitule THE COM¬ 
MENTATOR publie des chil'fres tres interessants a ce propos. II a com¬ 
pile les statistiques de sept pays europeens au sujet des depenses de gueri e. 

En 1936, le monde a depenSe $11,006,000,000 en materiel de guerre, en 
regard de $5,600,000,000 l’annee precedente pour le meme but. 
i Les dbpenses pour armements atteigrient des sommes effarantes dans 
les pays qui se disent les plus civilises et les plus humanitaires; tels l’An- 
gleterre, la France, les Etats-Unis, l’Allemagne, l’ltalie, le Japon et la Rus¬ 
sie. Ces sept pays ont ensemble une population de 538,000,000 d’habitants 
et ils ont verse $9,269,000,000 pour fabrication d’armes en 1936. Ce qui re¬ 
presente $17.00 par tete ou $85 00 par famille, annuellement. 

■ Voici un tableau de s depenses: 

Depenses — Par tete 


Japon ..... .. 

Franc'e . 

Ilalie . 

Angleterre 
Etats-Unis 
Allemagne 
Russie 


$ 307,000.000 
716,000,000 
817,000,000 
847,000,000 
965,000,000 
2,600,000,000 
2,963,000.000 


$ 4.30 
17.00 
21.00 
18.40 
7.50 
40.00 
20.00 


Ces chiffres n’incluent pas les $7,000,000,000 recenuuent autorise s par 
l’Angleterre pour le perfectionnement de sa defense militaire. 

Les fabricants d’engins de destruction font certainement des affaires 
d’or. Quels sont leurs profits? On ne saurait le dire. Font-ils un modeste 
profit de un pour cent. Alors les barons de la fabrication des armes re- 
tirent la modeste somme de $110,000,000. Si c’est 10 pour cent, il s recueil- 
lent un benefice de $1,100,000,000. En somme, c’est un metier tres lucra- 
tif. 

C’est dans ce gouffre que vont s’engloutir les capitaux. Est-il eton- 
nant apres cela que le commerce des autres industries periclite. 

Le dieu Mars est vorace. Il rafle Tor des pays avant de boire le sang 
des hommes sur les champs de bataille, contrairement au Dieu de bonte, 
qui a gratifie l’humanite de ses largesses inepuisables et verse tout son 
sang pour elle. Lui seul peut delivrer le s peuples des serres cruelles du 
dieu de la guerre, si seulement ils consentent a reconnaitre son autorite 
divine'et a le.servir fidelenient. 

.'v Joseph VALOIS, OiM-I. 


La persecution religieu- 
se s’accentue en Russie 
rouge 

GENEVE.— , D’bpres les rensei- 
gnements off.iciels de Moscou, il 
n’y a plus de doute que la campa- 
gnfe menee ces mois derniers par 
la presse sovietique contre le lais- 
ser-aller des organisations sans- 
Dieu etait destinee a provoquer 
un nnnvel assent! contre la religion. 


La confirmation vient d’etre 
donnee de l’arrestation de nom- 
breux pretres en Extreme Orient, 
en Ukraine et dans la region de 
Moscou. 200 pretres, dit la “Ti- 
chookeanskaia Svesda”, la plupart 
prthodoxes, ont ete arretes a Kha¬ 
barovsk, Blagovefchensk, Tc-hita, 
Terkbutsk. Le nietropoUtain Kiril, 
de Kasaii, a iitfe'ccrndamne a 2 arts 
de prison et des pretres orlho- 
doxes qui etaient venus le visitor 
ont ete arretes et envoyes en Si- 
berie. 

T.es syndieals sovieti([ues, dont 


La "Semaine Religieuse” de Que¬ 
bec puttie’ le communique suivant 
de Soil Eminence le cardinal ar- 
cheveqne: 1 

Revues et magazines indecents 

Le nombre des periodiques et des 
magazines illustres de gravures in- 
convenantes et des plus odieuse- 
ment suggestiyes augmente sans 
cesse. De ce fait, la conscience 
chretienne se deforme et sa vigueur 
s’emousse de faeon lamentable 
chez les vendeurs, chez les lecteurs 
et chez les parents eux-memes. 

Tout ce qui est occasion pro- 
chaine de peche grave pour soi- 
meme ou pour autrui doit etre sup- 
prime ou eloigne; et, lorsque ceci 
n’est pas possible, il faut prendre 
les moyens de prevenir le danger 
qui s’attache a de pareilles pcca- 
sions. 

On lie doit done jamais lire, ni 
regarder, ni conserver, ni montrer, 
ni vendre, ni preter, a hioins de 
circonstances tres speciales et avec 
les precautions voulues, des ecrits 
ou des images de nature a prbvo- 
quer lCs passions ou a suggerer les 
mauvaises moeurs. C’est la une re¬ 
gie generale qui lie toutes les cons¬ 
ciences. Elle est particulierement 
iniperieuse pour les parents et tops 
ceux qui ont quelques responsabili- 
tes a l’egard de l’enfance et de la 
jeunesse. 

Nous signalerons bientot au cler- 
ge et aux dirigeants de Taction ca- 
tholique les publications qui se 
yendent en ville, et qu’on Nous a 
denoncees comme specialement di- 
gnes de reprobation et malfaisantes, 
surtout pour la jeunesse. 

Nous comptons sur leur zele h 
tous pour purger nos milieux, res- 
tes par ailleurs chretiens, de ce 
ferment de devergondage, source 
empoisonee de mines physiques 
et morales. 

.tJi-M.-Rodriquej card. 

Villeneuve, O.M.I., 
archeveque de Quebec. 

Quebec, le 19 aout 1937. 


Intoxication 

morale 


Son Eminence le cardinal Ville¬ 
neuve vient de denoncer d’une fa- 
gon vigoureuse les periodiques in¬ 
decents: revues, magazines et au¬ 
tres ecrits on illustrations de na¬ 
ture a surrexciter les passions et 
d deformer Vesprit. 

“Le nombre des periodiques et 
des magazines illustres de gray ti¬ 
res inconvenantes et des plus o- 
dieusement suggestives augmente 
sans cesse”, dit Son Eminence. 

Dans notre province, nous som¬ 
mes litteralement inondes par ces 
feuilles pornographiques. Les eta- 
lages des librairies sont une veri¬ 
table exposition de chair luimai- 
he; ce sont les bandits, les de- 
tronsseurs de grands chemins, les 
dulcinees divorcees, les assassins 
en vedette. 

Les “Love Stories”, les “True 
Stories”... et une multitude d’au¬ 
tres magazines dissolvants, comme 
une iiuee de harpies, vont soniller 
chaque semaine des milliers et 
des milliers d'ames. On les ren- 
contre‘trop frequemment dans les 
foyers catholiques. 

Dans les bibliotheques publiques 
de nos villes de l’Quest, on y trou- 
ve par,fois qiielques livres fran- 
gais. Malhcnreusement, trap sou- 
vent, le choix est maivais. Du Vic¬ 
tor Hugo, dn Zola, dll Dumas, et 
autres auteurs du meme acabit, et 
c’est tout. 

La litterature malsainte foison- 
ne. C’est une veritable intoxica¬ 
tion morale. Que dire des jour- 
naux, qui font passer la rafale des 
idees standardisees et des nndites 
du cinema sur la fotile desorientee, 
qui galope sans souci vers son des- 
tin. 

Ils assument de terribles -res- 
ponsab Hites , “les artisans qui ac- 
tionnent distraitement et sans-y 
altacher beaucoup d’Ampoxlancc 
les maciiines-outils qui malaxent, 
petrissent, filtrent on laminent la 
matiere grise de tons les habitants 
de la planete”. 

Les parents assument anssi des 
responsabililes bien terribles, qui 


Le parti politique de M. Aberhart 
continue d’occuper la premiere pa¬ 
ge des journaux. Le premier, m.i- 
nistre de TAlberta ne pourra pas se 
plaindre, du moins de ce temps-ci 
qu’il e:jt boycotte par les,quotidians. 
Une depeche d’Edmonton nous ap- 
prenait que les representanls du 
parti communiste du Canada se 
sont entretenus mardi avec la Com¬ 
mission du credit social d’Alberta. 
Que sait-ii passe? Ceux qui out par- 
ticipe a cette reunion se sont mon¬ 
ths tres peu loquaces. A la fin de 
la seance, M. G.-L. MacLachlan, 
president de la commission, a 
fait la declaration suivante: “Dans 
son appei en faveur de l’unite, la 
commission s’est reunie avec les 
representants du ' parti communis¬ 
te. On y souligna les aspirations 
respectives et precisa les ques¬ 
tions.” 

Ce communique n’en dit pas 
long, mais il dit quelque chose,. 
C’est a la suite de l’appcl en faveur 
de l’unite qu e la commission laniyi 
que cette reunion cut lieu. Il faut 
done conclure que les credibstes 
de TAlberta ont fait les premieres 
avances. M. MacLachlan ajoute que 
les deux groupes ont expose leurs 
aspirations respectives. Mais le 
communique est obscur sur ,le f s 
principaux points. A quelle enten- 
le veut-on en venir? Les commu¬ 
nistes et les creditistes ne se sont 
pas reunis pour rien. Chcrchent 
ils une coalition de leUrs forces 
sur un terrain cominun? Tenteni 
ils de creer une sorte de “front, 
populaire”?; C’est ce que le public 
aiimerait a savoir. 

L’autre jour, au congres des ce- 
ceef s a Winnipeg, M Woo'’ :\vorth 


disait que leS communistes vou- 
laient s’unir a n’importe quel grou- 
pe. Les communistes profitent-ils 
de l’appel de la Commission du cre¬ 
dit social de TAlberta pour recher- 
clier 1’appui que M. Woodssworth 
pretend qu’ils veulent? Ces pour¬ 
parlers avec les communistes nui- 
ront aux partisans du credit so¬ 
cial. •• ‘ ’’ • 

(Le Droit) C. L’H. 


Pelerinage a St- Laurent 
Grandin* Sask. le 12 
septembre prochain 


Comme il doit precher une re- 
traite de 3 iours a la paroisse de 
Duck Lake, du 9 au 12 septembre, 
le Pere Lelievrp d’ac.cord avec Mgr 
Desmarais, P.A., a era bon d’aller 
cldturer cette mission a Saint- Lau¬ 
rent. i 

Dans l’apres-midi du 12 septem¬ 
bre, les retraitants de Duck Lake 
se rendront done aux pieds de No¬ 
tre Dame de Lourdes afin d.c iui 
confier leurs peines, leurs misp- 
res; afin de lui temoignef leur re- 
c.onpaissance, leur amour; afin 
d’implorer sa misericorde. Mais 
comme la niiseri ;ord e de Marie, 
s’etend sur tcuie Arne de bonne 
volon*'. Ip Tore I.elievre lance un 
vibrant appei a tous les fideles des 
paroisses environnantes de venir a 
Saint jLaurent, le 12 septembre 
pour celebrer la solennite de la 
Naissance de Marie. 

Dans cp' lieu de silence, de paix, 
de saintete, d’heroisme chretien, 
tous les pelerins, sous la sainte ct 
vibrante impulsion du predicateur, 
temoigneront leur amour euvers 
Celle qu’ils ne cessent d’appeler 
leur Mere, leur Protectrice. Tous 
la prieront aussi de benir leur 
famille, leurs internets tant spiri- 
tuels que temporels; de jeter un 
regard de misericorde sur eux. en¬ 
fants pleurant et gemissant daps 
cette plaine d e , farpine, de seche- 
resse; en un mot d’avoir pitie de 
leur misere et de ramener on cette 
province, la prosperite, la joie, le 
bonheur chretien, 

Que tous. done se donnent le mot 
d’ordre et se rendent a Saint-Lau¬ 
rent, le 12 septembre chanter la 
mfseT'i'cordp maternelle de Marie. 



scur.,,des droits souverains de Dieu 
et sa fidelite victorieuse dans ce 
premier combat lui a valu l’hon- 
neur d’etre, sur la terre, celui qui 
conduit la bataille contre tous les 
ennrmps, f du Christ RAilemiiteijr.”' 

On Rt dans la vie du P. Bernard 
de Hoyos, propagatcur de la de¬ 
votion au Sac re-Coeur en Espa¬ 
gne, qu,e l’Archange saint Michel 
“lui offrit son assistance dans les 
difficultps qui pourraient s’.opposer 
a la propagation du culte du Sa- 
cre-Coeur.” 

., Pour , assurer la victoire de 1”E- 
glise militante contre les dangers 
modernes, surtout celui du com- 
munisme, redisons la priere que 
TEglise inej dans la bouebe de ses 
pretres: ‘‘Saint Michel Archange, 
defendez-nous dans le combat...” 

* * sk 

INTENTION MISSIONNAIRE 

L’usage des exercices spirituels 
dans les Missions 


Un appei du cardinal.... 


(Suite d p la IJre page) 
CATS CATHOLIQUES NATIO¬ 
NALLY, 'dans la douleur. attendrie 
que Nous eprouvons pour eux a 
1’heure presente, Nous les supplions 
d’ecouter des paroles que Nous 
prononpons pour leur veritable 
bien et pour la paix sociale. 

Qu’ils se gardent bien, par une 
excitation facile a comprendrc et 
qui aveugle souvent les meilleurs 
psprits, de contester la legitimite 
du droit de propriete privee; mais 
qu’ils la respectent le plus entiere- 
ment eux-memes dans toils leurs 
actes. La-dessus, ils ne doivent a- 
Voir rien d e cominun avec les dires 
ni les gestes des communistes et 
des revolutionnaires. Au reste, 
Nous les felicitons dans Tensemble 
de leur respect de l’ordre public, 
et Nous esperons que rien ne vien- 
dra, de ce chef, compromettre leur 
cause. 

Si la greve qu’ils ont declare leur 
a paru un moyen necessaire de 
revendiquer leur droits, ils ne 
doiverft cependant la considerer 
que comme une extremite lamenta¬ 
ble, qu’on a lieu de faire cesser le 
plus tot possible. 

Ceux qui defendent les interets 
des ouvriers grevistes ont a eviter 
eux aussi toute exageration de doc¬ 
trine ou d e langage. 

Ainsi, il est certain que TEglise, 
et que notamment les Souverains 
Pontifes dans leurs Encycliques 
PRESCRIVENT a tons la justice 
et la charite, et l’enjoignent parti¬ 
culierement aux detenteurs du ca¬ 
pital envers les travailleurs. Les 
Papes RECOMMANDENT a cet ef- 
fet, certaines organisations pro- 
fessionnelles destinees a introduire 
dans la societe I’ordre social chre¬ 
tien. Enfin, les sociologues catbo- 
liques TIRENT DE CES PRINCI- 
PES de droit nature! et de ces di¬ 
rectives pontificales diverses CON¬ 
CLUSIONS, qui forment aussi par- 
tie de l’enseignement chretien. 

En ce qui oncerne, par exemple, 
la CONVENTION COLLECTIVE 
DE TRAVAIL, qui doit regir en- 
suite les contrats particuliers, il 
lie semble pas exact d’affirmer que 
|son etablissement, malgre le le¬ 
gitime desir qu’on en puisse con- 
cevoir, soit partout egalement op- 
Pprtun, ni que ce soit la la premie¬ 
re et necessaire etape de toute re¬ 
construction sociale; enfin on ne 
pent refuser d’admettre que cette 
piece de legislation sociale puisse 
eR-e. sieeptunagnee- (le epniplemniitg. 
et de eorreetifs propres a garanlir 
le respect des interets multiples des 
diverses classes de la societe. 

Neanmoins, Nous affirmons que 
les industriels devraient considerer 
la convention collective, et que les 


legislateurs feront une oeuvre de 
haute portee sociale en la favori- 
sant. 

* + + 

Nous avons conscience d’expo- 
ser ici des vues qui jetleront un 
peu de lumi^re sur la situation 
creee par le present conflit du ca¬ 
pital et du travail. Et nous sup- 
plioiis tons les partis interesses de 
n’y voir autre chose que la preuve 
de Notre devouement au bien com- 
mun, et en particulier de Notre at- 
tachement a ceux qui travaillent et 
qui souffrent. 

Nous ajouterons que, THonorable 
Monsieur MAURICE-L. DUPLESSIS 
Nous ayant fait Thonneur de venir 
prendre Notre avis sur la greve 
en cours, Nous avons cru poll voir 
lui exprimer le sentiment que voi¬ 
ci. 

De par sa fonction metne, il ap- 
partient au Premier Ministre et 
Procureur General de la Province 
d’entendre les griefs des parties en 
cause, dans une reunion conjointe 
de leurs representants respectifs, 
et de leur servir, au besoiii, de me- 
diateur. Nous l’avons assure de No¬ 
tre collaboration a cet effet; et Nous 
lui avons fait confiance que son 
sens juridique, son esprit d e jus¬ 
tice et son devouement, au bien de 
toutes les classes sociales dp la 
Province lui inspireraient le mo¬ 
yen de concilier les interets en jeu 
de part et d’autre. . L’Honorable 
Monsieur Duplessis s’est rendu vo- 
lontiers a Notre suggestion. 

Dans ces pirconstances. Nous ,in- 
vitons done les SYNDICATS .CA¬ 
THOLIQUES NATIONAUX a prier 
Monsieur le Premier Ministre de 
bien vouloir convoquer .la sus-dite 
conference. Nous conjurons. les 
chefs des divers groupes en pre¬ 
sence, patrons et ouvriers, pour 
l’amour de la justice, de la paix et 
du bien comnnin, et par respect 
pour les autorites constitutes de se 
preter, dans toute la mesure pos¬ 
sible, a une heureuse solution du 
present conflit. 

f J.-M.-Rodrique card. * 

VILLENEUVE, O.M.I. 

Archeveque de Quebec. 
Quebec, le 25 aout 1937. 


Apostolat de la 
priere 

INTENTION GENERALE BEN1E 
PAR LE SAINT-PERE 

Le culte de Saint-Michel 
archange 

“Saint Michel Archange, dit 1’E- 
j veque de Coutances, a etc au eiel, 
contre les anges revoltes, le defen- 


publieation en brochure des artic¬ 
les si revelateurs de Gil Robles sur 
1’Espagne. 

L’Etat ne doit rien negliger pour 
cret'c ces conditions materielles de 
vie, sans lesquellfes une societe or- 
dpnee ne peut subsister, et pour four- 
nir d j travail, s pecialement aux litres 
de famille et a la jeunesse. A cette 
fin, qu’on amene les classes posse- 
dantes a prendre sur idles, vu l'ur- 
gente necessite du bien commun. les 
charges sans lesquelles ni l i societe 
humaine ne peut etre sauvee, ni les 
classes elles-meines ne sauraient 
trouver le saint. Mais les tnesures pri¬ 
ses ilans ce sens par l’Etat doivent 
etre telles qu’elles atteignent'Vrai- 
ment ceux qui, de fait, detiennent eli¬ 
tre leurs mains les plus gros capitaux 
et les augmentent sans cesse, au 
grand detriment d’autrui.” 

Pie XI Encyclique “Divini Redemp- 
I toris” .. 


Les quotres derniers Papes ont 
inisiste sur l’utilite des Exercices 
spirituels, des “retraites fermees” 
ou, seul avec Dieu, l’homme se re- 
treinpe dans la pensfe des veri- 
tes fondamentales de la vie ehre- 
tienne”. 

. “Les Exercices spirituels, li- 
sons-nous dans l’encyclique Mens 
Xostra, s’ils se repandent partout, 
dans tous. - les rangs de la societe 
chretienne, et y sont pratiques a- 
vec. ferveur, produiront line vraie 
regeneration spirituellfe: la pietA 
sera rechauffee, les forces religieu- 
ses restaureCs: l’apostolat etendra 
ses conquetes et la paix regnera 
dans les hues et la societe.” 

Saint Igriace, saint Franyois Xa¬ 
vier, le Japona’is Paul de Sainte- 
Foi, le P. Ricci et d’autres encore 
ont utilise ce puissant moyen pour 
la sanctification de leurs conver- 
tis. 


L atteniat contre Salazar 

LISBONNE.— Le directeur de la 
Surete ffenernle annonce qu’une 
“organisation internationale dont 
le but est de contre-carrer le pro- 
gres du Portugal” a inspire Tatten- 
tat commis le 4 juillet dernier con¬ 
tre le president du conseil, M. Oli¬ 
veira Snlazaiy La police a ni-rAte 
cinq homme s qui ont avoue qu’ils 
ont essaye de tuer le dictateur Sala¬ 
zar. 


L’ORDRE NOUVEAU 

“L’Ordre Nouveau” du mois d’aout 
offre a ses lecteurs une abondante 
et substantielle matiere: un com- 
mentair e de 1’encyclique Djvini Re- 
demptoris par Mgr Lebon, profes- 
seur a l’Universit.e Laval, le qua- 
trieme article de Gil Robles sur le 
conflit espagnol, un e etude doc- 
tiinale de Franyois Hertel sur le 
fascisme, une revue des oeuvres 
sociales de TEglise par le R. P. 
Saiive, O.M.L, plusieurs articles de 
documentation en Russie, en Espa¬ 
gne et au Canada, une belle syn- 
these des droits de la personne hu¬ 
maine d’apres la doctrine sociale 
catholique tiree des encycliques et 
distribuee en tableau, la declara¬ 
tion d’un groupe de moralistes ca- 
nadiens sur 1’atelier ferme, une nou- 
velle tranche du Petit maniiel de 
restauration sociale, d e nombreu- 
ses notes d’actualite: Etatisme et 
socialisme, capitalism e et commu¬ 
nisme, l’ordre corporatif en Au- 
triche, etc., etc. 

“L’Ordre Nouveau” annonce la 


C ’est le temps 
des Voyages 
d’aubaine d 

L’EST du 
CANADA 

ENVIRON 

Iia MIULE 

dans chaque direction. Valable 
en voiture de jour seulement 

A 

MIULE a 

dans chaque direction. Valable 
pour lit touriste en payant le 
' prix du lit 

DU J YHUUE 

dans' chaque direction. Valable 
pour lit de premiere en payant 
le prix du lit. 


Billets en vente tons les jours 
Sept. 18 a Oct. 2 

Dlmlte lie retour 45 jours en 
plus du jour de rente 

Arrets perm is a Wlmilpeg et Est 
Enfants, 5.ans'et audessous de 12 
rrioi'tiS prix. 

Pour tdut detail d'emandez a, 
l’agent local. 

CANADIEN 

NATIONAL 


College Mathieu 

GRAVELBOURG, SASK. 

COLLEGE FRANCAIS DE LA SASKATCHEWAN 

affilie a l’Universite d’Ottawa, dirige par les Peres Oblats 



COLLEGE ORGANISE, FONDE DEPUIS SEIZE ANS 

Cours CLASSIQUE RILINGUE adapte aux besoins des enfant® de 
langue fran?aise de notre province. 

Ce cours conduit au grade de B. A., et prepare les jeunes gens a 
toutes les carrieres: sacerdoce ou professions liberates. 

DATE D’ENTREE: to If. septembre 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 1 septembre, 1937 


A Votre Chotx ... 
vous recevrez gratuitement 

UN AN D’ABONNEMENT 

L’AMI DU FOYER” 

o u 

UN LIVRE INTITULE 

“La secheresse dans l’Ouest” 

Si vous nous envoyez $2.00 pour votre 
abonnement ou celui d’un nouvel abonne 


LE PM 3IOTE 


L’ASSISTANCE . CHOMAGE 



L’AMI DU FOYER 


La Revue des Missions, journal des families chretiennes pub- 
lie a Saint-Boniface, Man., est maintenant dans sa 32e annee. 

Le prix de l’abonnement au Canada: 60 sous par annee 

L’Ami du Foyer est publie une fois par mois a 16 pages 
grand format, equivalant a 32 pages petit format ordinaire. 

Les pages sont presentees d’une fa?on tres attrayante par ses 
nombreuSes gravures appropriees et tout-a-f'ait interessantes, in- 
structives et edifiants par le choix de ses articles. 

Les abonnejs et les defunts participent a un grand nombre_.de’ 
messes et de prieres. 

Quand on a lu l’Ami du Foyer une fois, on ne ppeut plus s’en 
passer. 


“La secheresse 
dans I’Ouest” 


Par M. I’abbe Rodrigue 
Lussier, cure de Lisieux 

en Saskatchewan 


Remarques 

1) Hatez-vous, car nous nous permettrons de terminer ce con 
Cours a une date indiqnee plus tard. 

2) Vous, etes assure, en plus de la prime, de l’abonnement an 
Patriote pendant un an a 16 pages. 


ENVOYEZ-NOUS CE COUPON 

L’Administration 
Patriote de l’Ouest 
Prince-Albert, Sask. 

Ci-joint deux dollars ($2.00) pour un abonnement au Patriote 
de l’Ouest. > 


NOM de l’abonne 
Adresse .. 


Veuillez m’accorder un an d’abonnement k 
L’AMI DU FOYER 

OU M’ENVOYER LE LIVRE 
“LA SECHERESSE DANS L’OUEST” 

Rayez celui que vous ne voulez pas 


Voici l’appreciation qu’en don- 
nait Son Excellence Mgr Melanson, 
6 veque de Gravelbourg: 

25 aoiit 1935 
Eveche de Gravelbourg 
Monsieur I’abbe Rodrigue Lussier, 
ptre, cure de. Lisieitx, Sask. 

Cher Monsieur le cure ,— 

J’accuse reception de votre livre 
intitule, "La secheresse dans 
I’Ouest.” Veuillez en recevoir tous 
mes remerciemen^s. 

Le sujet que vous y avez traite est 
de grande actualite. Voila pourquoi 
votre livre saura interesser tous 
ceux qui en ont ete victimes depuis 
six longues annees. Tout en nous 
disant les origines du fleau, vous ne 
craignez pas de nous en indiquer 
les remedes. 

De plus, si vous en donnez le cote 
deprimant, vous savez aussi faire 
resonner la note d’esperance. Pour 
toutes ces raisons vous avez fait, je 
pense, un bon travail. Mais fallait-il 
le faire. C’est la votre merite et je 
desire vous en felicfter de tout 
coeur. 

J’apprecie d’autant plus votre 
courage qu’ils sont moins nom- 
breux, de nos jours, ceux qui osent 
entreprendre ce que vous venez 
d’accomplir. Les lieures que vous 
avez vecues, dans votre silencieux 
presbytere, a composer ce volume 
ont ete, j’en suis sur pour vous des 
moments de douces et bienfaisantes 
recreations. II ne sgurait y en avoir 
de plus reconfortantes pour le pre- 
tre! A ce titre, encore, vous avez 
certes tonte ma sincere admiration. 

Bon succes a votre livre et veuit- 
lez me croire, cher Monsieur le cure, 
votre bicn religieusement devoue 
en N.-S. et sa Sainte Mere. 
t L.J. Arthur Melanson, 

ev. de Gravelbourg. 

Les Franco-Canadiens se feront 
un plaisir d’acheter ce volume qu’il 
pourront se procurer chez l’auteur 
pour la modique sommes de 40 
sous. 


AUX ABONNES 


CEUX QUI desirent toute la serie des 
16 pages afin d’avoir les romans com- 
plets peuvent dater leur abonnement 
de juin et nous leur enverrons toute 
la serie. 


Ceux qui dlesirent tecevoir leur 
prime du Concours d’abonnement 
le premier octobre devront en faire 
la demande avant le 15 septembre. 


L’aide accordee aux provinces par 
le gouvernement federal 

DANS SON RAPPORT INTERIMAIRE, LA COMMISSION NATION ALE DE PLACE¬ 
MENT RECOMMANDE QUE LE GOUVERNEMENT FEDERAL NE VERSE DES OC¬ 
TROIS AUX PROVINCES, POUR VENIR EN AIDE AUX CHOMEURS, QUELORSQUE 
CERTAINES CONDITIONS SONT REMPLIES. 


TEXTE PARTIEL DU RAPPORT 


OTTAWA.— La Commission na- 
tionale de placement recommandc, 
dans son rapport interimaire, que 
le gouvernement federal ne verse 
des octrois aux provinces, pour 
veiiir en aide aux chomeurs, que 
lorsque certaines conditions sont 
remplies. Depuis quelque temps, 
le ministere federal du Travail con- 
forme sa politique d’assistance- 
chomage aux recommandations de 
la Commission. 

L’aide aux provinces 


Voici le passage du rapport de la 
Commission qui a trait a Talde ac- 
qord^e aux provinces par le gou¬ 
vernement federal: 

Coinme il est entendu que la re¬ 
partition des pouvoirs en vertu de 
l’Acte de l’Amerique britannique du ! r r_ • i 
Nord laisse juridiction exclusive 8 88868 

aux gouvernements provinciaux en 
matiere de droit civil,: c’est a la 
province qu’incombe d’abord l’ob- 
ligqtion de secourir les indigents, 
a la municipalite ensuite. La Com¬ 
mission reconnait que 1’evolution 
des conditions de la vie economi- 
que, les pouvoirs d’imposition res¬ 
traints des ajutorites jadhiinistra- 
tives locales, le fait que Temploi 
dans chaque region se ressent de 
la politique du gouvernement fe¬ 
deral, ont entraine celui-ei a par- 
ticiper aux frais d’assistance aux 
indigents; neamoins, elle recom- 
mande fortement que le gouverne¬ 
ment federal, tant que durera la 
repartition actuell e des pouvoirs, 
renonce a aider les administra¬ 
tions locales sur un pied temporai- 
re ou d’urgence, comme il le fait 
depuis 1934, sans uq ; controle pre¬ 
cis, au moins suffisant, des oeuvres 
d’assistance, et qu’il prenne pour 
point de depart les principes sui- 
vants: 


aide les provinces et les municipa¬ 
lites que dans ]e but d’assister la 
premiere categoric; mais sous la 
poussee de circonstances excep- 
tionnelles et surtout par suite de 
la methode des paiements a forfait 
aux provinces depuis 1934, les pro¬ 
vinces et les municipalites ont en 
general ete porlees a affectcr les 
subventions federales aux deux ca¬ 
tegories. 

L e probletne ii resoudre actuelle- 
ment, c’est de reformer l’adminis- 
tration de l’assistance federate de 
sorte que celle-ci ne contribue que 
pour les personnes ordinairement 
en 6tat de se suffire a elles-memes; 
une agriculture, une economie plus 
prosperes reduiraient alors les 
frais d’assistance. 


l.L’obligation premiere de se¬ 
courir les indigents 4ncombe a la 
municipalite et a la- province; 

2. Le gouvernemeqt federal n’y 
doit contribuer que lorsqu’il juge 
demontree la necessite reelle d’une 
contribution, a cause du caractere 
ou du degre extraordinaire des 
miseres a secourir; 

3. Le gouvernement federal assis- 
tera les autorites locales sous reser¬ 
ve des conditions qu’il croira ne- 
cessaifces et legitimes quant a 


Les personnes habituellement en 
etat de se suffire a elles-memes, 
celles de la premiere categorie, se- 
raient reparties en trois classes, 
aux fins d’assistance: 

(a) “Chomeurs” , e’est-a-dire les 
personnes gagnant habituellement 
leur subsistance sous le regime du 
“salariat”; 

(b) “Personnes sans metier”, 
e’est-a-dire les personnes n’exer- 
?ant plus leur metier accoutume 
(cette classe comprend les person¬ 
nes qui gagnent habituellement 
leur subsistance sous un autre re¬ 
gime que l e “salariat”); 

(c) “Agriculture”, e’est-a-dire 
les agriculteurs reduits a l’indigen- 
ce par suite de mauvaises recoltes 
dues aux inondations, aux insectes 
quisibles, a la secheresse, etc, 

Conditions 


La Commission propose que les 
futures subventions federales aux 
provinces soient consenties aux 
conditipns suivantes, auxquelles 
elle recommande de se tenir en 
traitant avec les provinces: 

I. - Chaque province devra pre¬ 
senter une demande de : subvention 
en forme, appuyee de: 

(a) La preuve que la province et 
les municipalites qui en reinvent 
ont besoin de subventions, a cause 
de l’etat de leurs finances; 

(b) La preuve etablie d’apres la 
statistique provinciate, qu’il fau- 
dra assister les “chomeurs”, les 


(a) la rationalisation des oeuvres “sans-metier”, et les “agriculteurs”, 


d’assistance; 

(b) la surveillance desdites oeu¬ 
vres, assuree par l’aut'orite federa¬ 
le competente. 

La Commission est d’avis qu’il 
est extremement .important de de¬ 
signer avec exactitude les divers 
modes d’assistance, lorsqu’on con- 
sider e la distribution des secours. 

En d’autres termes, elle juge qu’il 
n’y a lieu a l’assistance-chomage 
que lorsqu’il y a preuve concluante 
que le chomage est en cause. Non 
seulement cette methode assure a 
la province et a la municipalite, 
des avantage s pecuniaires evidents, 
en pefmettant de comprimer les 
frais d’assistance, mais la methode 
actuelle met en peril les interets 
des assistes eux-memes, parce que 
si des sujets inaptes au travail ou vres 
dont l’aptitude reste douteuse bene- 
ficient de l’assistance-chomage, ils 
se trouvent dans une situation faus- 
s e et dangereuse et ;s’exposent a 
tout moment a perdre l’assistance, 
meme s’ils se trouvent dans l’indi- 
gence absolue. De meme, lorsque 
la misere d’un e famille ne, resulte 
pas vraiment du chomage, le mode 
d’assistance indique n’est pas l’as- 
sistance-chomage; pour recevoir 
celle-ci, le chomage est une condi¬ 
tion prealable et meme la condi¬ 
tion premiere. 


Deux categories principales 

I.a Commission propose done qu’a 
l’avenir les assistes soient repar¬ 
tis, pour fins administratives, en 
deux categories principales: 

1. Personnes travaillant habitu¬ 
ellement moyennant une remune¬ 
ration suffisant e pour leur subsis¬ 
tance, mais reduites a l’indigence 
par des causes economiques (per¬ 
sonnes generalement designees 
coni me “chomeurs”). 

2. Personnes reduites ii l’indi- 
gence par suite d’incapacites phy¬ 
siques ou mentales ou d’inadapta- 
tion au milieu social (generalement 
designees comme “inaptes au tra¬ 
vail”). 

Comme nous l’avons dit plus 
haut, le gouvernement federal n’a 


ainsi que l’etat detaille des som¬ 
mes prevues pour l’annee dans 


chaque region ou municipalite, et 
dans tout e la province. 

II. — Le gouvernement federal’ 
verifiera l’efficacite des mesures 
prises par les gouvernement pro¬ 
vinciaux et municipaux pour res- 
treindre l’usage des subventions 
federales a leur affectation propre: 

(a) par l’examen des services 
administratifs de verification. 

(b) par l’examen du tarif des 
allocations. 

III. — Le gouvernement federal 
i’era entrer en lign e de compte les 
autres subventions dont a pu bene- 
ficier la region, par exemple, sous 
forme- de travaux publics, d’oeu- 

d e formation professionnelle 
et de culture physique. 

IV. — Le gouvernement federal 
consentira des subventions, pour- 
vu que la province et les muni- 


(d) Les allocations de logement 
seront fixes proportionnellement 
a 1’evaluation des locaux: les frais 
de logement ne depasseront pas une 
proportion equitable de la soinme 
fournie pour l’assistance. 

(e) On exigera des cartes de 
“cessation d’assistance”, permet- 
tant de chiffrer a mesure les reve- 
nus de l’assiste et d’evaluer rapi de¬ 
ment l’assistance dont il a besoin, 
dans le but d’encourager l’assiste ii 
accepter les travaux d’occasion. 

(f) Le gouvernement federal 
exigera qu e la province presente 
des rapports periodique temoi- 
gnant qu’elle se conforme aux con¬ 
ditions susdites et aux autres qui 
pourront etre stipulees, el conte- 
nant: 

(i) Le tarif des allocations, la 
statistique du cofit de la vie et du 
salaire moyen des manoeuvres; 

(ii) Des rapports speciaux sur 
les sujets assistes sans interruption 
depuis un an ou a diverses repri¬ 
ses depuis deux ans; 

(g) La province s’engagera & 
collaborer avec le gouvernement 
federal au recensement general des 
assistes, et a l’enquete preliminaire 
sur la situation pecunaire de cha¬ 
que assiste. 

(h) La province s’engagera li 
collaborer avec le gouvernement 
federal ii l’enregistrement des as¬ 
sistes, a la determination du domi¬ 
cile des personnes sans famille et 
des families nomades, a la fixation 
des prestations d’assistance a ces 
categories d’ass.istes, selon les re¬ 
commandations de la Commission. 


conformement a la statistique; 
fournie. 

Le ministre du Travail a prevenm 
les provinces d’avoir a se confor- 
mer dans l’ensemble aux conditions 
ci-dessus, lorsqu’a l’avenir elles 
demanderont des subventions. La 
Commission a appris que conforme¬ 
ment a ses recommandations ante- 
rieures et pour assurer un controle 
plus rigoureux des depenses que ne 
le permet une verification poste- 
rieure aux bureaux d’Ottawa, le 
gouvernement federal avait etabli 
un systeme de verification cou- 
rante, sur place. 

Ce qui precede regarde “l’orga- 
nisation de l’assistance aux per¬ 
sonnes reduites a l’indigence par 
des causes economiques”, assistan¬ 
ce a laquelle contribue le gouver¬ 
nement federal. La Commission 
prepare actuellement ses recom¬ 
mandations au sujet de la deuxie- 
me categorie principale de secou- 
rus; “ceux qui sont reduits a l’in¬ 
digence par suite d’incapacites 
physiques ou mentales ou d’inadap- 
tation au milieu social”, et de la 
coordination de toutes les oeuvres 
d’assistance, y compris les oeuvres 
benevoles. La Commission sou- 
mettra ulterieurement ses recom¬ 
mandations en ces matieres. 


V. Le gouvernement federal et 
celui de la province conviendront 
d’une subvention proportionnelle 
aux liesoins de ladite province, 


Partout oil il y a un foyer heureux 
il y a une femme oublieuse de soi, 
Rene BAZIN 


Hamiltons 

LIMITED 

M. C. Hamilton, dir.-g6rant 

Entrepreneurs de pompes 
funebres 

Telephones:- 3065 — 3223 

25-lli£me Rue Est 1 
PRiNCE-ALBERT SASK 


. m' 


PHARMACIE DUNCAN 

AVENUE OENTRAUE • 
PRESCRIPTIONS 

Articles de pharmetcie 

Bonbons, papeterie, eto. 
T^lfplione 2155 
NOUS MATRONS 


cipalites qui y ressortissent, aient 
prouve a la satisfaction dudit gou¬ 
vernement qu’elles ont besoin 
d’aide, qu’elles collaboreront avec 
lui a gerer efficacement l’assistan- 
ce a laquelle ,il contribue, et aux 
mesures qui assureront le retour 
au travail des chomeurs et des sans- 
metier des' qu’il se presenter a des 
emplois. Il consentira ces subven¬ 
tions aux conditions suivantes: 

(a) L’assistance federale se li- 
mitera aux sujets qui subsistent 
habituellement par leurs propres 
moyens et au territoire auquel est 
destine e la subvention. 

(b) La province fixera les con¬ 
ditions d’admissibilite a Tassis- 
tance et verra a ce qu’elles soient 
respectees en soumettant toutes les 
demandes d’assistance aux fonc- 
tionnaires des services de place¬ 
ment et de l’agriculture. 

(c) Afin de pousser les assistes 
a accepter du travail, le taux maxi¬ 
mum d’assistance correspondra au 
salaire reel des manoeuvres de la 
municipalites ou de la region, tout 
en garantissant le. minimum neces- 
saire a la saute et a la dignite hu- 
maine. 


St. Peter’s College 


Muenster, Sask. 


Dirige par les Peres Benedictins 


Date d’entree 

le 14 

SEPTEMBRE 



Haute Ecole :: College 
Musique 

Tous les cours se font en anglais 
“L’Ecole ou l’on se sent chez soi” 


Taux raisonnables 


Pour les details 
ecrivez au 

PRINCIPAL 
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Propagande communiste parmi 
les tisserands 

Les communistes ont distribue des circulaires mettant en doute 
la sincerite des chefs des Syndicats catholiques. — M. Char- 
pentier demande aux grevistes de jeter ces circulaires au panier 

DE CYNIQUES MENTEURS 


MONTREAL_M. Alfred Char- 

pentier, president general de la 
Confederation des Travailleurs Ca¬ 
tholiques du Canada, Inc., a mis les 
grevistes du textile en garde con- 
tr e la propagande que les commu¬ 
nistes tentent de faire dans leurs 
rangs. 

II appert qtie les communistes 
ont distribue des circulaires met¬ 
tant en doute la sincerite des chefs 
des syndicats catholiques, et M. 
Charpentier a demande aux gre¬ 
vistes de jeter ces circulaires sans 
meme les regarder. . 

Voici du reste ce que dit M. 
Charpentier: 

“Qu’avons-nous besoin que le 
parti communiste de la province 
de Quebec vienne se fourrer le 
nez dans la presente greve du 
textile?” 

“Hier, on a commence a distri- 
buer habilement des circulaires 
d e ce parti dans les rangs de nos 
grdvistes. On close au pilori le 
trust du textile, on approuve no- 
tre greve et on nous souhaite plein 
succes; mais pilrfidement, toujours 
a la manier e communistes, on 
tente de discr^diter les chefs syn- 
diques catholiques qui dirigent la 
presente greve.. 

“Nous manqherions d’organisa- 
tion dans cette): greve, nous n’au- 
rions pas de comite de secours. 

“Cyniques menteurs. Veuillez 
done retraiter. dans vos repaires 
et nous la.isser faire. Nos devoirs 
envers les grevistes nous n’avons 
pas a les apprendre de vous. 

“Dans ces circulaires perfides, 
les communistes nous apeusent de 
faire de la presente greve une 
question de vi e on de rnort pour 


les syndicats et que l’interiH des 
ouvriers n’est qu’un e question se- 
condaire. 

“Apprenez messieurs, qu’il n’y 
a rien de secondaire pour nous 
dans cette greve et que nous sau- 
rons aller jusqu’au bout dans tou- 
tes nos revendications. Nous ob- 
tiendrons: reductions des heures, 
salaires specifies dans le contrat 
collectif, signature d’un contrat 
collectif, reconnaissance des syn¬ 
dicats. 

“Gi'evis(tes, nous vous mettons 
en garde contre cette propagande 
sournoise, qui n’a d’autr e but que 
de vous detourner de vos chefs et 
vous induire bassement en erreur. 

“N’ayez pas peur de leur jeter 
en pleine figure leur litterature 
mensongere, si on vena.it pour 
vous en distribuer”. 


avant la fin de la sa,ison touristique 
d e 1937, a estime M.-D. Leo Do¬ 
lan, directeur du Bureau federal 
du Tourisme. 

Selon les previsions de M. Doo- 
lan, au moins 3,500,000 Americains 
auront visite le Canada durant le 
mois d’aout seulement. 


A RADIO-ETAT 


POUR LES GREVISTES DE 
LA DOMINION TEXTILE 


Le Comite des Oeuvres catholi¬ 
ques de Montreal, forme des repre- 
sentants des principals associa¬ 
tions catholiques de la metropole, 
vient de publier une declaration 
ou il prend fait et cause pour les 
grevistes . de la Dominion Textile 
et lance une grande souscription 
publique en leur faveur. Plusieurs 
societes se sont aussitot empres- 
sees d’envoyer leur souscription. 


LE TOURISME AU 
CANADA 


OTTAWA.— Vingt millions de 
personnes auront visite le Canada 
et depense dans les $300,000,000 


RELIANCE GRAIN Co. Ltd 

Agents des Elevateurs de Campagne en Mani¬ 
toba, Saskatchewan et Alberta 

Charbon et farine tenus dans la plupart des 
Stations 

NOTRE AGENT SE FERA UN PLAI- 
SIR DE VOUS SERVIR 


WESTERN GRAIN COMPANY LIMITED 

Winnipeg, Manitoba 

281 elevateurs de campagne au service des cultivateurs 

du Manitoba, de la Saskatchewan et de P Alberta 

ELEVATEUR TERMINAL A FORT WILLIAM 
Vos affaires sur la Bourse de Grain solllcitdes 


C. G. SPENCER 
president 


A. C. REID 

gerant-genfral 



Allez voir les carreaux 


Partout oil il y a un elevateur local Searle, se 
trouvera tout pres un carreau pour demontrer le 
“Plan d’Epreuve du Grain”. Les varietes les plus re- 
centes et les meilleures de ble, d’avoine et d’orge ont 
ete semees, afin que les fermiers et les autres peuvent s’assurer 
quelle variete s’adapte mieux a son district. 

Tous- les fermiers et les homines d’affaire sont cordialement 
invites a aller voir ces carreaux. 

Voyez voire agent Searle le plus pres pour le carreau de votre 
district. 40 

SEARLE GRAIN COMPANY LIMITED 




t 


! “FIABLE”! 


The 


ALBERTA PACIFIC GRAIN Co. Ltd. 

Licensie et garanti par la Commission du Grain 



EDERA 


Nos elevateurs invitent les fermiers a ve- 
nir discuter avec nos agents les probleines 
du commerce de leur grain. 



Federal Grain JLlimited 

WINNIPEG — CALGARY — FORT WILLIAM 


TORONTO— M. C.-E. Howe, mi- 
nistre federal du Transport, a an- 
nonce qu’a partir du ler septem- 
bre, la Commission de Radio-Ca¬ 
nada presentera chaque jour des 
programmes d e 16 24 heures. 

A l’heure actuelle, les emissions de 
Radio-Canada ne durent que six 
heures aux postes controles par la 
Commission. 


UN BEL ENJEU 


WASHINGTON. — Une confe¬ 
rence a laquelle prendront part le 
Canada et les Etats-Unis atira lieu 
ce mois-ci ici dans le but deH regler 
la question des transports aeriens 
dans cette partie de l’Alrruerique 
du nord si riche en ressouroes na- 
turelles. 11 faut que chaque pays 
obtienne la permission de l'autre 
pour survoler son territoire et c’est 
la raison de cette conference. 


SESSION SPECIALE 




President de 
1’Association du 
Barreau 


Le senateur Farris, de Vancou¬ 
ver, en est le titulaire 

VICE-PRESIDENTS 


TORONTO_Le senateur J.-W. 

de B. Farris, de Vancouver, a ete 
elu president de l’association du 
barreau canadien, en remplace- 
ment du juge H.-H. Davis, de la 
Cour Supreme du Canada. 

On croit que l’association tiendra 
son assemblee annuelle a Vancou¬ 
ver en 1938. 

L.-E. Beaulieu, C.R., de Montreal, 
a ete elu vice-president poUr le Ca¬ 
nada et Arthur Vallee, C.R., de 
Montreal, vice-president pour le 
Quebec. 

D’apres les reglements de l’asso- 
ciation, M. Ernest Lapointe, mi- 
nistre de la justice, est president 
honoraire et M. R.-B. Bennett 
president honoraire perpetuel. Les 
procureurs generaux des provin¬ 
ces sont aussi vice-presidents hono- 
raires. Les vice-presidents pour les 
provinces ont aussi ete 61us. 


Les souscriptions au Congres 
de la Langue frangaise 

QUEBEC.— 8,890 personnes ont 
souscrit pour le deuxieme congres 
d e la Langue franejaise. Lpurs of- 
frandes se sont echelonnees entre 
50 sous et $15,000. Inutile de rap- 
peler que le plus genereux des do- 
nateurs a ete le gouvernement de 
la province de Quebec, qui a sous¬ 
crit $15,000. C’est ce que le secre¬ 
taire du congres nous a communi¬ 
que. Il nous aVfait remarquer que 
les ecoliers qui avaient souscrit 
en achetant Tinsigne du congres 
ne sont pas compris dans ce nom- 
bre. Ces derniers, nous l’avons an- 
nonce, ont ete au nombre de 270,- 
000 . 


WASHINGTON.— Le president 
Roosevelt aurait l’intention- de oon- 
voquer une session speciale a l’au- 
tomne dans le but de faire adopter 
plusieurs. projets de reformes so- 
ciales. Il a cependant dit aux jour- 
nalistes qu’il n’y avait encore rien 
de decide et que certains de ses 
lieutenants etaient en faveur d’une 
session speciale tandis que d’autres 
ne l’etaient pas. 


Grand optimism e 
de i’ouest du 
Canada 



Le ministere des Travaux publics re- 
cevra jusqu’S. midi (heure avancSe), 
le mardl 7 septembi'e 1937, des sou- 
missions pour 1’exgcution au complet 
des changements et de la remise k 
neuf de l’arsenal de Moose-J'avv, SaSk., 
lesqueilles soumissions devront gtre ca- 
chetees, adressees au soussigne, et por¬ 
ter sur l'enveloppe, en sus de l’adres- 
se, les mots: “Soumission pour 

changements et remise k neuf, arse¬ 
nal, Moose-Jaw, Sask.” 

On peut consulter les plans et le 
devis, et se procurer Ja formule de 
soumission aux bureaux de l’architecte 
en chef du minist&re des Travaux 
publics, Ottawa, de l’architecte resi- 
dant, edifice public federal, Saskatoon 
Sask., et du concierge, gdifice public, 
Moose-Jaw, Sask. 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions faites sur la formule fournie 
par le minist&re, conformSment aux 
conditions contenues dans ladite for- 
mule. 

Un cheque £gal a 10 pour 100 du 
montant de la soumission, fait k l’ordre 
du ministre des Travaux publics et 
vis6 par une banque a charte, au Ca¬ 
nada, devra accompagner chaque sou- 
mission. On acceptera aussi comme 
garantie des bons au porteur du Do¬ 
minion du Canada ou de la Campteignie 
des chemins de fer Nationaux du Ca¬ 
nada et de ses compagnies consti- 
tuantes, garantis sans condition par 
le Dominion du Canada, quant au capi¬ 
tal et a, l’interet, ou. les bons susdits et, 
s’il y a ilieu un cheque, vise pour com/ 
pieter le montant, • 

RiBMARQUiE. — Le ministere four- 
nira, par I’entreniise de la division de 
l’architecte en chef, les bleus et le 
devis de l’ouvrage sur r&ception d’un 
depdt au ^montant de $20.00. sous for¬ 
me d’un cheque de banque vise, fait 
payable k i’ordre du ministre des 
Travaux publics. Ce depot sera remis 
au deposant des que lesdits bleus et 
devis seront retournes au ministere, 
pourvu que la chose soit faite pas plus 
tard qu’un mois apr6s la date fix4e 
pour la reception des soumissions. Si 
les bleus et le devis ne sont pas remis 
au ministere dans ce d&lai, le depot 
sera confisquS. 

Par ordre, 

J. M. Somerville, 

Secretaire. 

Ministere des Travaux Publics, 
Ottawa, le 17 a,out 1937. 


Declaration de M. S.-J. \ 
Hungerford 

MONTREAL.— M. S.-J. Hunger- 
ford, president du conseil d’ad- 
ministration et directeur general 
du Canadien National et president 
des Trans-Canada Air Lines, a de¬ 
clare, a son retour a Montreal, d’un 
voyage d’inspection' prolonge des 
lignes de TOuest de son Reseau 
que “malgre la p.erte presque to- 
tale de la inoisson dans certaines 
regions des Prairies l’etat des af¬ 
faires dans I’Ouest du Canada est 
meilleur qu’il ne l’a ete depuis 
1928 et le chiffre d’affaires de 
quelques industries est plus eleve 
que lors de cette annee remarqua- 
ble”. 

Au cours de son voyage d’ins- 
pection le President a visite la re¬ 
gion Iminiere du nord-ouesj de 
l’Ontario, le nord du Manitoba, l’Al- 
berta, la Saskatchewan, la vallee 
Okanagon et la cote du Pacifique 
jusqu’A Prince-Rupert et Stewart. 
Au cours de son voyage M. Hun¬ 
gerford n’a pas seulement fait une 
etude ser.ieuse des voies et des pro- 
(prietes du Reseau, mais a aussi 
fait un releve de l’etat general des 
affaires. 

J’ai fait en sorte d’entrer en 
relations avec des homines d’af¬ 
faires et des industriels de diffe- 
rentes categories,” a declare M. 
Hungerford, “et j’a.i pu me rendre 
compte que l’etat general des af¬ 
faires est tres satisfaisant. Le 
peup] e canadien peut se rejouir de 
cet etat de chose qui marque une 
progression rapide vers le retour 
a la properite. Les homines d’af¬ 
faires et les chefs d’industries s’en- 
tendent pour accuser une augmen¬ 
tation marquee du volume du 
commerce et env.isager des possi- 
bilites d’avenir tres grandes. Pour 
ma part je n’ai jamais trouve les 
industries minieres, forestieres et 
de papier en si bon etat”. 

“Un tres grand optim.isme exis- 
te partout dans TOuest et seuls les 
fermiers du slid et du centre de la 
Saskatchewan qui ne recolterpnt 
que 15 pour cent de leur recolte 
liabituelle pourraient envisasger 
I’avenir autrement. Ce sont des 
gens courageux que la mauvaise 


fortune ne semble pas affecter. 
Meme le commerce du detail dans 
cette region est plus florrissant 
qu e Tan dernier. 

“Le reseau est partout en tres 
bon etat”, rapporte M. Hunger¬ 
ford, “et Tetat de l’emprise est 
tres satisfaisant. En general le 
sol n’a jamais ete en aussi bon e- 
tat et le materiel roulant aussi bien 
entretenu. Les services des voya- 
geurs et du fret accusent une aug¬ 
mentation des affaires. Le trafic 
des vacances accuse une augmenta¬ 
tion marquee. Jaspar Park Lodge, 
station estivale du Reseau de l’E- 
tat dans les Rocheuses canadiennes 
et la flotte affectee au service de 
l’Alaska accusent des gros chif- 
fres d’affaires.” 

Parlant de l’etat des moissons, 
M. Hungerford dit que bien qu’e- 
tant moindres cette annee, par 
comparaison avec les annees pre- 
cedentes, le grain sera transporte 
a bonne heure cet automne. Tout 
semble presager que le plus fort 
tonnage de cette recolte sera trans¬ 
porte a la tiete des Grands Lacs. 
La recolte des fruits de la vallee 
d’Okanagon est hors de l’ordinaire 
et les compagnies de transport en 
profiteront grandement. 


' Essayez le th4 

"SALADff 


O range Pekoe 


5I6F 


developper Tam.itie dans le monde 
en abaissant les murs tarifaires et 
en limitant les armements. 

Plus tard, Hugh-R. Wilson, alors 
ministre en Suisse, declara a une 
assemblee du bureau de la confe¬ 
rence generale de desarmement a 
Geneve, que le temps n’etait pas 
arrive ou les nations pouvaient 
s’entendre sur la reduction des ar¬ 
mements, parce qu’elles n’avaient 
pas regie leurs differends politi- 
ques et qu’elles mettaient obstacle 
au commerce mondial. 


M. Hungerford 


a aussi visite 
cjfuelques champs d”aitterrissage 
des Trans Canada Air Lines dont 
les travaux de constsruction et 
d’avancement progressent rapide- 
ment. 

Parmi les personnes qui ont ac- 
compagne M. Hungerford sur ce 
voyage d’inspection on remarquait 
MM .B.-L. Daly, le Col. D.-H. Mc- 
Dougall, H.-J. Symington, C.-R. et 
R.-J. Moffat, tous quatre, conseil- 
lers d’administration du Reseau 
de 1’iEtat; M. A.-E. Warren, vice- 
president, Region de TOuest, H.- 
A. Dixon, ingenieur en chef, re¬ 
gion de TOuest; W.-A. Kingsland, 
vice-president, legion centrale; 
M.-A. Metcalfe adjoint du Presi¬ 
dent et W.-S. Thompson, directeur 
du service de la publicite.. 


LE WHISKY ABREGE LA 
VIE 


TORONTO.— Le senateur H.-A. 
Mullins, de Marquette, Manitoba, 
qui jouit d’une florissante sante 
maigre ses 76 ans, a declare que le 
secret de sa vitalite est du au fait 
qu’il n’a jamais fait usage de whis¬ 
ky ou autre liquer enivrante. 


EN ALLEMAGNE 


CREDITS DE NEUF 
MILLIARDS 


WASHINGTON.—Au cours d’u¬ 
ne session, le Congres a approuve 
des credits s’eievant a $1,290,089,- 
000 de plus que Tan dernier. Le 
montant des credits cette annee 
a ete de $9,389,488,893. 


Voyages d’aubaine 


ESSEN, Allemagne— Une socie- 
te au capital de 400,000,000 de 
'marks (environ $160,000,000) 
vient de se former pour l’erection 
d’une cenj’rale electrique sur le 
Rlhur afin d’alimenter le bassin 
minier de la region. 


PRISE DE... 


L’esperance de la 
paix mon diale 

Elle consiste a eliminer les 
Imurs tarifaires), de Favis de 
personnages officiels 
americains 


LES RESTRICTIONS 


WASHINGTON. — Des autorites 
administratives en vue expriment 
Topinion que la plus grande espe- 
rance de paix mondiale consiste 
a eiiminer les murs tarifaires. 

Sans faire allusion directerncnt 
aux conflits en Chine et en Espa- 
gne, ils disent que les restrictions 
sur les relations commerciales li- 
bres ont amene des conditions in- 
certaines an cours des 18 derniers 
mois. Ils rappellent qu’il y a qucl- 
ques mois, William-C. Bullitt, am- 
bassadeur en France, declara dans 
un discours qu’il etait possible de 


(Suite de la premiere page) 

* * * 

HENDAYE, (France). — L’ar- 
mee blanche qui a arrache San¬ 
tander aux rouges n’est pas entree 
dans cette importante ville basque 
immediatement apres la reddition, 
mais elle a commence par y en- 
voyer de forts detachements char¬ 
ges de reprimer un terrorisme que 
des “gouvernementaux” exer^aient 
depuis quelques temps. 

* * * 

Camp blanc de la region de San¬ 
tander.— Des officiers blancs di¬ 
sent que la reddition de Santan¬ 
der a suivi un soulevement de la 
population contre ce qui restait de 
rouges dans cette ville basque. Il 
parait que les troupes d’assaut se 
sont rangees du cote de la popu¬ 
lation. 


Pour L’AUTOMNE 

COTE du 
PACIFIQUE 

Vancouver - Victoria 

et centres Nelson, Golden et 
Ouest 

du 4 au 12 sept. 

* * * 

Choix de Billet 

en VOITURES DE JOUR - 
TOURISTE ou DORTOIRS DE 
PREMIERE 

Taux un peu plus eleves pour le 
Touriste ou Dortoir de Premiere 
on plus du prix du lit 
¥ * * 

LIMITE DE RETOUR 30 
JOURS 

diu point de- depart 
ARRETS PERMIS 
a Calgary et Ouest 

* * * 

Pour les, taux, horaires, etc. de- 
inandez au chef de gare 

PACIFIQHE 

CANADIEN 


Elevateurs du Pool 


c’est une compagnie appartenant entierement aux cul- 
fivateurs de la Saskatchewan. 

Chaque boisseau de grain livre aidera a la Compagnie 
a promouvoir le bien-etre des cultivateurs dans cette 
Province. 

Saskatchewan Pool 
Elevators Limited 

BUREAU CHEF : REGINA 


FORME DE CATEGHISME — A vendre au “Patriote” : un cent, 75c; cinq cents, $3.50; un mille, $5.00. 


Famille 


CATECHISME 


R — recitation 
C — condulte 


Moyenne sur 
100 points 


“Un seul Dieu tu adoreras et aimeras parfhitement.” 


NOM 

SEPTEMBRE 

R C 

OCTOBRE 

R C 

NOVEMBRE 

R C 

DECEMBKE 

R C 

JANVIER 

R C 
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NOM 

FEVRIER 

R C 

MARS 

R C 

AVRIL 

R C 

MAI 

R C 

JUIN 

R C 
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JE VOVDRM WO)R UN DE 
CES SUPERBESBOLSEN VERRE 
POUR CEREALES QUE VOUS 


D0NNE1AVEC IES 
KELLOGG'S CORN 

m ' 


RAKES 


RUM.EtS tCELl066‘5 50MT 
ENCORE MEIUEURS DANS 
CE JOll BOL. 



POUR0UOI NE PAS SE 
PROCURER UN BOL 
POUR OHACUN ? 


TU AS RAISON,flSTON.'MOl, 
JE POURRAIS MANGER DES 
KELLOGG'S CORN TIMES 
TOUS LES 

'V 1 





PROCUREZ- 
VO US 


GRATIS 


CE JOLI BOL A CEREALES AVEC TROIS 

cartons de i!r CORN FLAKES 


ACHETEZ les Kellogg’s Corn Flakes 
chez vo-trc epicier et procurez-vous 
GRATIS ce bol a cereales pendant 
que la provision dura! 

I Tout le monde aime les Kellogg’s. 

Ils sont si croustillants et ont un gout 
si exquis! Croquants et delicieux avee 
du lait ou de la creme. Excellent? j our 
le lunch ou le souper des enfants. 

Les Kellogg’s Corn Flakes sont 
mieux prepares, mieux empnquetes, 
et ont meilleur gout. Le sac interieur 
brevete "WAXTITE”, berm •'tiquemen t 
cachete d chaud, les garde aussi frais 
qu’a leur sortie du four. Frets a etre 
servis. Un des meilleurs achats que 
vous puissiez faire. ' 

Commandez aujourd’bui unc bonne provision de Kellogg’s. 
Quand vous aurez vu ce superbe bol a cereales, vous ne vous 
contenterez pas d’en avoir un seul, mais vous en voudrez 
tout un service pour le dejeuner. Ce genre de bol en verre est 
tout ce qu’il y a de moderne et jouit actuellement d’une 
grande popularite. 

Tous les epiciers vendenl les Kellogg’s Corn Flakes. Prepares 
et garantis par la Cie Kellogg, London, Ontario. 



t- -T: , ■: ■ „■/ .v>; 


CORN FLAKES Ciiissoii soignee • Eriipaquetage savant - Et quel gout ! 


DAWSON’S 


Epiceries VALADE 


pas etre broye lui aussi par les gla- 
ces. L e Notre-Danie de Lourdes e- 
tait en surete an moment oil nous 
recevions le message. 

Bel accueil 

Mais avant de se rendre ii Ches¬ 
terfield le Santa Mariall s’est ar- 
rete a Churchill pour assister aux 
fetes jubilaires du vicarial apostoli- 
que de la Baie d’Hudson. A son ar- 
livee l e distingue vis i leur a ete sa- 
lue par Son Exc. Mgr Turquetil, Son 
Excv Mgr Emile Yelle, de St-Boni- 
face, Son Exc. Mgr Joseph Guy, de 
Grouard, Son Exc. Mgr A.-A. Sin- 
nott, archeveque de Winnipeg, Son 
Exc. Mgr Martin Lajeunesse, du 
Pas, les RR. PP. Marcliand, Lan- 
glois, Lamontagne et Funcke. 


DES SECOURS POUR 
L’OUEST 


TORONTO.—■ Les representants 
de J’Eglise d’Angleterre, des catho- 
liques romains, des presbyteriens 
et des baptistes ont decide au 
coups d’une reunion conjointe, 
d’envoyer 500 wagons de fruits el 
de legumes aux families paysannes 
habitant les regions de l’ouest ca- 
nadieii actuellement devastees par 
la seclieresse. 


EPIDEMIE 

LE PAS, Manitoba.— Cinq en¬ 
fants sont morte d’infection intes- 
tinale dans la region, en fin de 
semaine. A un moment donne, ia 
semaine precedente, 300 enfants e- 
taient atteints. Elizabeth Christine 
Ouellette, agee de huit inois est 
morte ici, dimanche, de ia dysen- 
trie bacilliaire. 

Le Dr. H.-L. Maranlz, qui soigne 
plusieurs enfants ii l’hopital de 
Flin Flon, pretend que l’epidemie 
a eu pour cause de 1’eau, ou du 
lait, ou des fruits contamines. 


mente a 15 le nombre des victimes 
de cette epidemie depuis juin. 


40 CAS 

REGINA— Plus de 40 cas de 
paralysie infantile ont etc enre- 
gistres au ministere de la sante 
publique, en divers endroits de la 
province, particulierement dans les 
districts de Tisdale, Melfort et Kin- 
derslev. 


vince AJberta}Saskatchewan. Sion 
adresse en Afrique sera la suivante: 
P.O.B. 7. — Entebbe, Uganda Pro¬ 
tectorate, B. East Africa, via Eng¬ 
land Mombasa. 


Depart du R. P. Pierre 
Laramee, S.-J. 


MONTREAL.— Le reverend Pere 
Pierre Laramee est au nombre des 
Jesuites qui doivent s’embarquer 
le 18 septembre prochain, a'Van¬ 
couver, sur 1 ’Empress of Asia, it 
destination de la Chine. 


Saskatoon 


Le Dr Croteau et Mine Croteau 
de Lewiston, Maine, passerent quel- 
ques jours dans Aotre ville. 

Us renouvelerent ieurs relations 
avec les religieuses du Couvent de 
Sion, dont ils sont tous deux an- 
ciens eleves, lorsque la communau- 
te etait au Maine.' 

Le l)r eut le bonheur de revoir 


Une epidemie sevit a Toronto 

TORONTO.— D’apres r i rap¬ 
port du Dr Pequent, offi ier me¬ 
dical de Toronto, les cas de para¬ 
lysie infantile, dans cette ville, de¬ 
puis le commencement de l’annee, 
se sont chiffres a 104. Neuf cas 
ont ete rapportes le 20 aout et quin- 
ze fa journee precedente. II y a eu 
sept deces. 

} Les officiers medicaux disent 
qu’il ne s’agit pas d’une epidemie 
serieuse. 


Le R P. Cabana retourne en 
Afrique 

SAINT-HYACINTHE.— Le R. P. 
Louis-Joseph Cabana, des Peres 
Blancs d’Afrique, presentement • a 
la maison des Peres Blancs de 
Montreal, quittera de nouveau le 
Canada a la fin de septembre pour 
retourner dans l’Uganda, Afrique, 
ou il a deja passe douze ans de sa 
vie missionnaire. Le Pere Cabana, 
qui est originaire de Granby, est 
un ancien eleve du Seminaire de 
Saint-Hyacinthe, cours 1911-1919. 
11 est le frere de M. l’abbe Georges 
Cabana, professeur au Grand Se¬ 
minaire de Saint-Hyacinthe, du R. 
P. J.-B. Cabana, O.M.I., derla pro- 


sa soeur, Mere M. Candide, et sa 
Cousine, Mere M. Albertus, qui tou- 
tes deux enseignent au Couvent de 
Saskatoon. 

Durant leur sejour ici, M. le Di¬ 
et Mme Croteau etaient les invi¬ 
tes de M. et Mme A. Legars, 914 
Avenue D. nord. 


MORT DE MGR ANDRE 
BOUCHER 


PARIS. — Mgr Andre Boucher, 
58 ans, president du conseil cen¬ 
tral de Paris d e la Propagation de 
la fo.i, est mort. 11 etait aussi direc- 
teur general de la societe papale 
des Mission catholiques etrangeres. 


— 



in GLASS JARS 

IMPROVED GEM QUART SEALERS 
AND 3-LB. JARS 

Buy Nash’s Jubilee Coffee. Get 
a standard quart sealer at a 
substantial reduction in price. 

With a 3-lb. purchase of Coffee 
you get a big wide-mouthed 
glass jar. 

Also sold in “Perfex-Sealed” 
Cartons. 

TODAY’S BEST COFFEE VALUE 


J U B I L E E 

COFFEE 


NASH TEA AND COFFEE IMPORTERS 
VANCOUVER. B. C. 



14 oz. 




AUTRES VICTIMES 


TORONTO. — Six personnes 
sont mortes de la paralysie infan¬ 
tile, en fin de semaine. Ce qui aug 
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Livres de Comptoir 


LE PATRIOTE PEUT VOUS EXPEDIER PAR LE RETOUR DU 
COURRIER DES LIVRES DE COMPTOIR 

Avec Imprimerie Commune No. 3 — 3% x 6” au prix de: 




•10 

50 pour . 

. § 3.00 

Deux pour ... 

.15 

100 pour . 

. 510 

La douzaine 

.75 

2500 pour . 

. 96.25 

AVEC 

TOUTE L’IMPRIMERIE QUE VOUS 

DESIREZ 

125 livres au prix de §11.25 le cent 

1000 livres au prix 

de 510 le cent 

250 

8-75 

2500 

4.35 

500 

6.35 

5000 

3.85 


Faites votre commande au plus tot car la Compagnie vient de nous avertir que les 

prix vont monter. 

Pour ces commandes vous n’avez pas de taxe ni de transport a payer. 


IMPRIMERIE LE PATRIOTE LTEE. 








NOUVELLES 


MGR BREYNAT VI- 
S1TE SES MISSIONS 
EN AEROPLANE 


Le vicaire apostolique du Mac- 
Kenzie entreprend une longue 
course apostolique a bord de 
son avion “Santa Maria II’ —- 
Dans les solitudes du nord- 


Voyage d’aubaine 


L’EST du 
CANADA 

pour les vacances 
d’automne 

SEPT. 18 a 
OCT. 2 




Choix de vovage en VOITURE 
DE JOUR - TOURISTE ou 
LIT DE PREMIERE 

Taux un peu plus haut pour le 
lit touriste ou de premiere en 
plus du prix du lit. 

V " . ■-- 

! LIMITE DE RETOUR 45 
JOURS 

en plus du jour de vente 

Arrets periuls aux gaYes de 
Winnipeg et Est 


Pour les taux, bora ires, etc, 
demandez a l’agent 

PACIFIQE 

CANADIEN 


ouest canadien avec le pilote 
Louis Bisson 


EDMONTON. — Parcouranl les 
regions isolees du nord canadien 
dans son rapide avion “Santa Ma¬ 
ria II”, Son Excellence Monsei¬ 
gneur Breynat, vicaire apostolique 
du MacKenzie a visite recemment 
plusieurs missions lointaines dans 
line audacieuse course apostoli¬ 
que. 

‘H.’eveque du vent” en route vers 
la cote Arctique est arrive au fort 
Norman situe a 1,500 milles d’Ed- 
monton, le 5 aout ou il a rencontre 
un, des bateaux de la Mission, le 
Guy ,qui remontait alors le fleuve 
Mackenzie jusqu’au fort Smith. 

M. Louis Bisson, pilote au service 
des Missions, est reparti le (i avec 
Mgr Breynat pour se rendr e a Good 
Hope et de la a la Mission de la Ri¬ 
viere Rouge Arctique. II ne restait 
alors plus qu’une centaine de milles' 
a faire pour atteindre Aklavik,' la 
derniere Mission du fleuve Macken¬ 
zie. 

Pendant ce temps-la, Son Excel¬ 
lence Mgr Fallaise voyageait ii bord 
du bateau missionnaire, le Notre- 
Dame de Lourdes dans la mer arc¬ 
tique, a l’ouest du delta du fleuve 
Mackenzie. L’eveque-coadjuteur dc 
Mgr Breynat put, cette annee appro- 
visionner presque toutes les Mis¬ 
sions de la cote Arctique. On rap- 
porte qu’actuellement les glaces 
sont accumulees dans les detroits 
oil se trouvent Ixloques tons les ba¬ 
teaux. 

Lourde perte 

C’est ainsi que le bateau St-Ja- 
mes appartenant ii la Compagnie de 
la Baie d’Hudson a etc broye et cou- 
le a fond a Bernard Harbour. L’e- 
quipage a heureusement ete sauve 
par le bateau St-Roch, de la Royal 
Canadian Mounted Police. Ge der¬ 
nier bateau n’a pas lui-meme du 
perdre une minute et s e rfugier en 
en endroit mieux protege afin de ne 


"Une de perdue deux de frouvees" 

03 (G. de Bourchervillel Illustration: Jules Paquette 


Edit ear 

L’Association Catholique des Voyasreara de Commeree 
Section des T ois-Rivieres. 



Quand l’eclaireur eut plonge dans la riviere, 
Simeon sortit de sa eachette. A ce moment son 
homme de l’aile droite, qui avait pique a travers 
champ, arrivait. On enleva le reste des paves. 
“Tout est correct, dit Simeon, va reprendre ta 
place. Quand je cornerai trois coups, tu tireras du 
fusii dans la direction du bois. Tu vas er/andre 
Ludger corner a son tour et Martel qui va se 
mettre a tirer dans le petit bois a gauche. Arran¬ 
ge eela pour lui repondre. Fais du train coniine 
si tu etais plusieurs. 


Le plan reussit a merveille. En voyant appro- 
rher le regiment anglais. Simeon se mit a corner. 
Ludger repondit en arriere. Les homines de gau¬ 
che et de droite firent feu. On donnait de partout 
des commandements. Les anglais se crurent cer- 
nes. Alors Simeon s’avanga, l’arme au poing et 
leur cria :“Rendez-vous. ou je donne 1’ordre de 
tirer”. — Que faut-il faire demandepent les an¬ 
glais, effrayes? — Deposez tous vos fusils par ter- 
te et pasez de. 1’autre cote de la riyidr’e, sur la 
pointe en face” repondit Simeon en continuant de 
iouer son role. 


Les anglais deposerent leurs fusils et commen- 
cerent a traverser en file indienne. Simeon sur- 
veillait le defile et riait dans sa barbe en les vo¬ 
yant a tour de role lever les mains et rentrer dans 
le lit de la riviere. Trop heureux de s’en tirer 
pour si peu, les soldats ne se faisaiept pas prier 
oour executer la manoeuvre. Simeon en compta 
190. En cette nnit-la six homines seutement ve- 
naient d’en capturer une couple de centaines gra¬ 
ce a l’habile charivari qui avait si bien tourrnL' 




La petite troupe rencontra sur la route un sol- 
dat que les anglais avaient place en sentinelle. 11 
dormait comme une tortue. “A quoi bon l’eveil- 
ler? dit Simeon, il est capable de crier et d’ef- 
faroucher les autres. Ludger, tu vas sauter la clo¬ 
ture et lui voter son fusil. Ensuite s’il ne s’eveilie 
pas vide-lui sa bcite de cartouches. Et puis, lais- 
se-le faire, il n’est pas dansereux. Nous lui fe- 
rons son affaire en revenant”. On avait mainte- 
nant quatre fusils. 


A trois milles du village, les hommes se sepa- 
rerent. Ludger resta a l’arriere garde avec un 
homme arme. Deux autres qui porta ient des fu¬ 
sils prirent le champ. 1’un a droite. 1’autre a gau¬ 
che. Enfin Simeon partit avec le dernier. “Atten- 
dez-moi, avait-il dit. Nous allons faire un detour 
le long du bois, et, dans une demi-heure au plus, 
nous serons passes devant l’armee. Les anglais s’en 
vont a petits pas. Nous allons gagner le pont A- 
miotte avant eux. Il nous restcra assez de temps 
pour enlever les paves.” 


Simeon reussit a depasser l’armee des anglais. 
Lorsqu’il rejoignit le pont Amiotte, 1’eclaireur. ap- 
pEochait. I] eut juste le temps d’enlever .deux ou 
trois. emadriers et .eourut. se caoher. dans . les 
broussailles. L’eclaireur, qui ne se doutait de rien 
et dont les paupieres commenraient a s’apesantir 
par le sommeil, poussa son cheval sans v°’ r * e 
piege. L’animai tit le plongeon dans la riviere, en 
entrainant son malheureux cavalier. “La belle bc- 
te dit Simeon, en voyant tomber le cheval. S’il 
ne peut pas se easser le cou, nous irons le cher- 
cher.” 






























































































































































































































Mussolini veut la paix 

Je crois que nous pouvons arriver a un rapprochement dura¬ 
ble entre la Grande-Bretagne et FItalie”, dit le Duce a Palerme 

“NOUS NE TOLERERONS EN MEDITERRANEE NI LE 
BOLCHEVISME NI QUOI QUE CE SOIT DE 
SEMBLABLE” 


PALERME.— Pans un discours 
qite la radio a communique a de 
fiotnbreux pays, M. Mussolini a 
rnanifeste le desir de suivre line 
“politique de paix pratique” ct a 
ffiit cette declaration: “Je crois 
que nous pouvons arriver a un 
rapprochement durable, entj-e la 
Grande-Bretagne et FItalie.” 

II n’a quitK qu’un moment le 
ton parifique. C’a (t( pour dire: 
“Nous ne tolererons en Mediter- 
ranee ni le bolchevisme ni quoi 
que ce soit de seinblable”. Dps ob- 
sdr.vateurs pensent qu’il a dit cela 
parce que la foul e devant laquelle 
il pronongait son discours fou¬ 
le qu’on estime a 200,000 person- 
nes — hii a demande de parlor do 
la situation en Espagne. 

Cooperation 

A part tout cela, il a dit ceci.. 
en substance: L’ltalie ' 6 s t disposed,: 
a coopcrer a tods "les pro- 


blemes relatifs a la vi e politique 
de l’Europe. Elle adresse un appel 
de paix a tons les pays que touche 
la Mediterrhnfe, ou se rencontrent 
les civilisations de trois conti¬ 
nents. Nous esperons qu’on tiendra 
compte d e cet appel. Si l’on n’en 
tient pas compte, nous n’aurons 
aucune inquietude parce que l’lta¬ 
lie fasciste possede une telle force 
spirituelle et une telle force mate- 
rielle qu’elle peut faire face a l'a 
tache de s’adapter a n’importe 
quelle destined. La Grande-Breta¬ 
gne ct l’ltalie se rencontreront. Je 1 
dis que nous nous rencontrerons. 
Je prie done ceux qui cherchent 
a traduire — ou trahir — mon dis- 
cours d’etablir la distinction entre 
une rencontre et une collision. Si 
Ton examine les relations italo-bri- 
tanniques des deux annees ’der- 
nieres, on doit conclure qu’un 
grand malentendu les a marquees. 
L’opinion britannkfue est demeu- 


A SASKATOON 

SI VOUS VOULEZ UN BIJOUTIEB 
Allez au 

MURPHY’S JEWELRY STORE, 121-2e Ave. N. 

SI VOUS VOULEZ UN CORDONNIER 
Allez au 

WATCH REPAIRING SHOP, 231-20e rue Ouest 

SI VOUS VOULEZ UN GARAGE 
Allez au 

XL AUTO SERVICE, en face 3e ave sud. 

SI VOUS VOULEZ UN HORLOGER 
Allez au 

NU-WAY SHOE REPAIR, 617 Broadway 

Si vous voulez des JOURNAUX, TABACS, etc. 

Allez au 

KING GEORGE CIGAR STAND, a l’hotel. 

Si vous voulez un bon LOGEMENT 
Allez 9 

L’HOTEL PATRICIA, pres de la Baie Hudson 

L’HOTEL WINDSOR, pres de la gare 

Si vous voulez un bon REPAS 
Allez au 

GOLF’S CHOCOLATE SHOP, 2e ave sud. 

Si vous voulez des PHOTOS 
Allez au 

S’ASK. PHOTO SUPPLY. 268-2e ave sud. , 

STEELE’S STUDIO LTD., Saskatoon, Sask. 


Lorsque vous visiterez Saskatoon, 
n’oubliez pas de nous laisser exa¬ 
miner votre auto. Nous avons un 
grand assortiment de 

Reparages — Gaz — Huile — 
Magasinage 

Tout Travail Garanti 

X L Auto Service 

Ou la qualite depasse le prix 
Tel 4788 Saskatoon 3e Ave Sud. 


PELLICTTLES — TOTJTES OF 
GRANDECKS. D6veloppees ZltlC 

avec une impression de chaque n6- 
gatif. Impressions extra, 8 pour 2'Bc 
Premium sur marchandise de 
., . vaU'ur 

The Saskatchewan Photo Supply 
268-2e Ave Sud Saskatoon. 


ALLEZ 

Chez nos annonceurs de Saskatoon 

et mentionnez 

LE PATRIOTE 


KING GEORGE CIGAR STAND 

P. J. Hughes, Prop. 

Vend tous les journaux, Le Patriote inclu. 

KING GEORGE HOTEL, SASKATOON, SASK. 


SASKATOON, SASK. j 


L’HOTEL 

WINDSOR 

l(re ave 

et 20e rue 

Esau Ellis, Ger. 

Eau chaude et froide 

A 1’ouest de la gare du G. N. R. 

Chambres $1.00 en montant 


HOTEL PATRICIA 


, I 

i 

Chambre simple $1-00 et plus Chambre double $1-50 et plus w 

Taux speciaux pour f'amille P 

Toutes chambres exterieures. Eau courante chaude et froide. 0 

Courtoisie et atmosphere de chez nous. 

Tel. 2 6 9 0 entre la 24e et la 25e rue 2e ave., 


pres de la Baie d’Hudson. 


0 

0 


QUAND vous eteg a Saskatoon ne manquez pas d’entrer au 

Chocolate Shop Cafe 
and Bakery 

Fun des plus anciens et 
des plus beaux cafes de 
SASKATOON 

167-2e ave sud 



MURPHY’S JEWELRY STORE 

Argenteries, “Spode” et autres Porcelaines Anglaises. 

Bijouteries 

Reparation de montres experte. Clients du dehors 
soigneusement servis. 


121-2e ave Nord 


(oppose de McGowan’s) 


Saskatoon, Sask. 
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ree fort en dega de la realite: elle 
tend a considerer FItalie comme un 
pays “pittoresque”. Je deteste cet¬ 
te idee qu’on se fait de FItalie. On 
ne connait pas encore cette Italie 
jeune, resolue et extremement for¬ 
te! De l’accord de janvier (1’ac- 
cord d’honneur italo-britannique), 
il est resulte une elucidation de la 
situation. Apres cela, il y a eu de 
regrettables incidents, dont il est 
inutile de reparler. A present la 
situation s’eclaircit de nouveau. Eu 
egard au fait que FItalie et la Gran¬ 
de-Bretagne ont une commune fron- 
tiere colon.iale, je crois avoir trou- 
ve un moyen de concilier “la voie 
et la vie”. 


LA CHINE TIENDRA 
JUSQU’AU BOUT 

Les Chinois pretendent que 
leurs preparatifs pourront fai¬ 
re durer la guerre jusqu’a ce 
que F empire du Mikado soit 
accule a la faillite. — Les Ja- 
ponais affirment de leur cote 
qu’ils ont une armee suffisante 
pour occuper les cinq provin¬ 
ces chinoises du nord 

CHANGHAI— An rnoins 2,000,- 
000 de personnes ont deserte leurs 
logis pour echapper aux horreurs 
de la guerre dans cette zone qui, 
selon ce qu’admettent des experts, 
seirible n’efre que le prelude de ce 
qili devrait se produire dans la 
Chine du Nord. 

Des. milliers d’autres person¬ 
nes ont trouve la mort sous les 
bombes, les obus ou dans les flam- 
mesen tentant de fuir. 

La bataille dans Changjhai et 
au'tour de la ville, commence le 
vendredi, 13 aout, a fait couler le 
sang etranger et chinois dans les 
rues de la zone internationale. De 
vastes secteurs de la ville chinoi¬ 
se, y compris des immeubles (tran- 
gers, sont en mines, et il est im¬ 
possible d’evaluer les pertes ma- 
ter.ielles. 

Mais la guerre' autour de Cban- 
gha'i n’est qu’un spectacle d’a co- 
tee si on la compare a la confla¬ 
gration qui menace de deferler 
bientot dans le nord, si l’on en 
juge par certains renseignements 
echappes a la censure et parvenus 
aux correspondants de la United 
Press de plusieurs points de Fin- 
terieur et du nord. 

L’aventure de Changha'i, en de¬ 
pit du carnage qu’elle a cause dans 
le principal port de la Chine, n’est 
considere qu e comme un incident 
—pour employer un mot cher aux 
diplomates orientaux. 

Darts l’opinion d’observateurs 
militaires experiment's, le carria¬ 
ge et la destruction de Changha'i 
ont servi a la Chine pour delour- 
ner provisoirement l’attentidn des 
Japonais de leur principal objectif 
dans le nord et dramatiquement 
attire celte du monde entier sur le 
sort de la Chine. 

L’idee que la Chine se conten- 
te d’agacer le Japon dans la zone 
de Changha'i est renforcee par 
l’absence de toute artillerie lour- 
de chinoise dans ce territoire. 

Ceci n’est pas une critique a 
Fadresse du dictateur et genera- 
lissime Chiang Kai-Shek, de Nan¬ 
kin. On croit que par cette tacti- 


PELEICELES DEVELOP- 
PEES ET IMPRIMEES 


25c 


Impressions 3c. Quality et atten¬ 
tion individueHle, pas de primes. 
Steele’s Studio Ltd., Saskatoon, 
Sask. plus lq taxe. 




Pour les classes 

Faites reparer les chaussures 
de vos enfants. Nous nous fai- 
sons une specialte des re¬ 
parations de chaussures. 

NU-WAY SHOE 
REPAIR 

H. G. Wells, Prop. 

617 Broadway Saskatoon 

Au bout du pont Broadway 


AVIS 


Bl 


Nous annongons la reouver- 
ture de notre 

Watch Repairing 
Shop 

Nous confectionnons ‘outes 
sorfe s de vitres de r- ntre 
a des prix exception- dement 
bons 

ESS'AY EZ-N OllS D'ABORD 

P. LOSHACK 

horloger et bijoutier 
231-20e rue Ouest 
Saskatoon, Sask. 


que il use les efforts des Japonais 
et retai'de l’offensive des Nippons 
dans le nord, tandis qu’il envoie 
en hate ses meilleures troupes et 
ses plus gros canons sur les fronts 
de Hopei, Chahar et Shantung, oil 
se livrera la veritable guerre sino- 
japonaise. 

Cette guerre, selon les observa- 
teurs les plus renseignes ici, sera 
un spectacle indescriptible. Les 
opinions varient quant a sa duree. 
Les Chinois affirment que leurs 
preparatifs leur permettront de 
faire durer la guerre jusqu’a ce 
que le Japon soit en banqueroute. 
Certains observateurs neutres l’ad- 
mettent aussi. Par contre, d’autres. 
pretendent que les Japonais ont de- 
ia cent mill e hommes dans la Chine 
du Nord, en pins de leurs 150,000 
soldats qui sont presentement dans 
le Manchoukouo et qui'pourraient 
envahir les cinq provinces du nord 
et les traverser aussi facilement 
qu’ils traverserent la 1 'Mandchourie 
et Jehol en 1932. 

Fade de non- 
agression 

La Chine et la Russie s’enga- 
gent mutuellement 

NANKINK.— Le gouvernement 
de la Chine vient d’annoncer la 
conclusion d’lan pacte de non-a¬ 
gression entre son pays et la Rus- 
sie. Cet accord n’oblige pas ce- 
pendant la Russie a venir en aide, 
a la Chine contr e l’agression du 
Japon. 

Les Japonais croient que ce 
sera long 

TOKYO. — Le premier ministre 
Konoye croit que le conflit sino- 
japonais sera long. On sait qu’il a 
reaffirme l’opposition, de son gou¬ 
vernement a toute intervention e- 
trangere et qu’il a declare qu’un 
reglement ne sera possible qtue 
lorsque l e Japon aura “chatie” 
Farmee chinoise. 

L^lSemagne en fa~ 
veer du Japon 

SUPPRESSION DES ELE¬ 
MENTS COMMUNISTES 

Une declaration faite par le 
premier ministre Konnoye, du 
Japon 

Un message 

TOKIO. — On rapporte ici que 
FAllemagn e appuiera la politique 
du Japon relativement fi la Chine, 
apres que le premier ministre Ko¬ 
noye eut declare que les elements 
procommunistes doivent etre (di- 
mines du nord de ia Chine. 

Une depeche de Berlin au jour¬ 
nal Asahi dit que l e bureau des 
journaux du gouvernement alle- 
mand a donne les instructions sui- 
varttes A tous les journaux alle- 
mands: — 

1. — Donner la premiere place 
aux depeches de Tokio. 

2. —Donner des places secondai-/ 
res aux nouvelles de Shanghai et 
supprimer la propagande chinoise. 

3. - — Insister sur la position stra- 
tegiqqe du nord de la Chine pour 
ce qui a trait A la defense contre 
le communisme. 

Le correspondant de l’Asahi dit 
que le gouvernement allemand de¬ 
sire demeurer strictement neutre 
tant que le conflit restera s,imple¬ 
ment sino-japonais, mais qu’il in- 
terviendra conformement A l’ac- 
cord germano-japonnis contre l’in- 
ternationale communiste, afin de 
prevenir toute avance sovictique 
vers la Chine. Le gouvernement 
allemand n’hesitera pas a sacri- 
fier les interets economiques alle- 
mands en Chine afin d’appliquer 
J’accord anticommuniste, qui est 
regard( a- Berlin comme (tant d’im- 
portance fondamentale, dit le cor¬ 
respondant. 

La terreur rouge 
a Santander 

Des hommes en vue et leurs 
families fusilles — Pillage 

FIEND AYE (France).— Le con¬ 
tre torpilleur britannique Keith a 
recueilli et transporte A Bayonne 
line praticienne britannique de 
l’aide a l’enfance. Mile A.-R. Caton, 
qui fuyait Santander avec treize 
enfants espagnolsj dans line petite 
embarcation. Mile Caton dit que 
depuis un certain temps les anar- 
chistes (“allies” des Basques na- 
tionalistes), voyant que Farmee 
blanche allait prendre Santander, 


ont plonge la ville dans une “irtdes- 
criptihle horreur”, pour se venger 
de leur defaite. Ils ont nptamment 
fusille des hommes en vue et leurs 
families. 

Un certain nombre d’hommes, de 
femmes et d’enfants ont reussi A 
echapper A la terreur rouge de San¬ 
tander en fuyant, comme Mile Ca¬ 
ton, dans la premiere embarcation 
qu’ils trouvaient, et se sont refugies 
en France. Ils parlent, eux aussi, 
ies horreurs perpetuees par les rou¬ 
ges, horreurs qui s’echelonnent du 
pillage A l’assassinat. 

* * * 

Les rouges ont applique A San¬ 
tander une “technique” dont ils ont 
use dans d’autres villes basques, 
entre autres Irun. 

Aucun permis pour 
exporter des 
munitions 

Les nouveaux reglements fe- 
derawx ont mis fin a tout en¬ 
voi cParmes a Fetranger 

L’ESPAGNE 

OTTAWA;-— Depuis que le gou- 
vernement' King a mis en vigtieur 
sapolitique de controie des envois 
d’armes et de munitions A Fetran¬ 
ger, le federal n’a recu aucune. de¬ 
mande de permis d’exportation. En 
vertu d’une legislation adoptee A 
la derniere session et applique.’ 
depuis la fin de juillet, il est d(- 
sormais- necessaire aux marchands 
de canons de se munir d’un permis 
du Dominion' chaque fois qu’ils 
veulenf poursuivre leurs activites 
en 1 dehors des frontieres canadien- 
nes. Quoi qu’il en soit depuis que 
la nouvell.e loi est en force, nul‘ 
d’entre eux n’a tente de continuer 
ses envois d’arriies et de miinitioris 
en Espagne, soit directfement, soit 
par l’intermediaire d’autres pays. 
Car l’arrete ministeriel passe A la 
fin de juillet prohibait nettement 
tout e exportation directe ou indi- 
recte de materiel de guerre en ter¬ 
ritoire ifspagnol. On specifiait 
nommement le Portugal comme 
Fun des pays a destination duquel 
les autor.ites federates refuseraient 
toute expedition d’armes. ,, 

Notons en passant qu’en juin 
dernier les exportations canadien- 
nes en Espagne avaient pratique- 
nient double tandis que notre com¬ 
merce avec ie Portugal avait qua¬ 
druple en fait. D’oii il (fait facile 
de conclure que ces expeditions de 
materiel prenaient ensuite la route 
de l’Espagne. Un examen attentif 
des feuilles d’envoi eut montre que 
ces exportations consistaient sur- 
lout en avoins, en pieces d’aero- 
planes et en pneus de camions. 
Mais comme on n’a demande au¬ 
cun permis depuis quelques semai- 
nes on en conclut qne ce commerce 
camoufle avec 1‘Espagne en guerre 



E ministSre des Travaux publics 
*-* recevra jusqu'S. midi (heure avan- 
c6e), le vendredi 10 septembre 1937, 
des somnissions pour la constinction 
d’um qua i a l’lle-A-la-Crosse, Saskat¬ 
chewan, lesquelles soumissions devront 
etre cachetges, adressSes au soussigng, 
et porter sur leur enveloppe, eh sus 
de l’adresse, les mots: “Soumissidn 
pour quai, Ile-a-la-Crosse, Sask.” 

On peut consultor les plans, la for- 
mule de contrat et le devis, et se pro¬ 
curer la formule de sotimission ' aux 
bureaux de I’ingfenieur en chef .du mi- 
nistdre des Travaux Publics, a Ottawa, 
de l’ingenieur rdgional, edifice, de la 
douane, Winnipeg, Man., ainsi qii’aux 
bureaux de poste de North-Battleford, 
Sask., Prince-Albert, Sask., et Saska¬ 
toon Sask., „ 

On ne tiendra compte qtie des sou- 
missions qui seront faites sur la. for- 
mule fournie par le ministdre et en 
conformit'g des conditions qui' y sont 
stipulfies. 

Un chd.que <?gal S 10 pour 100 du 
montant de la soumission, fait a l’or- 
dre du ministre des Travaux publics et 
vis4 par une banque ’a charte canadien- 
ne devra accompagner chaque sou- 
mission. On acceptera aussi comm'e 
ga,rantie des bons au porteur du Do¬ 
minion du Canada ou de la Ciq du 
chemin de fer Canadien-National et de 
ses compagnies constituahtes, gafantis 
sans condition par le Dominion du Ca¬ 
nada, quant au capital et l’intfiret, ou 
les bons • susdits et, s’il y a lieu, un 
cheque vise completer le montaUt. . 

liKMAUQI'K. — lie ministere four- 
nira les bleus et Je devis de il’ouvrage 
sur reception d’un d6p6t au montant 
de $10.00 sous forme d’un cheque de 
bunque vise, fait pa,yable il l’oydre. du 
ministre des Travaux publics. Ce dS- 
p6t sera reinis au d6posant. des que 
lesdits bleus et devis seront retourngs 
au ministere, pourvu que la chose soit 
faite pas plus tard qu’un mois apres 
la date fixee pour la reception des sou- 
mlssioris. Si les’ bletis’ et 16 devis ne 
sont pas' reinis all ministere dans ce 
deiai, le depot sera confisque. 

Par ordre, 

J. M. SOMERVILLE, 

Secretaire. 

Ministere des Travaux Publics, 

Ottawa, le 20 aoOt 1937, 


a pris fin du moins momentanq- 
ment. 

Le Japon et la Chine 

Par ailleinrs; les envois de ma- 
tieres premieres du Canada au Ja¬ 
pon se continuent comhie avant 
Fduverture des hostilites avec ' la 
Chine. Car le materiel n’est pas 
inclus dans les produits compris 
comme fournitures militaires. Nos 
exportations eri Chine se potirsui- 
vent comme avant le conflit sino- 
japonais. 

Guerisons miracu- 
leuses a Lourdes 

Le bureau des constatations en 
pi'oclame une et en examine 
une autre. Une ajtmdsiphere 
surnaturelle 

60,000 PELERINS 


PARIS— A Lourdes on vit : ac- 
!u'ellerrtent ties hetires lourdes de 
foi et d’attente exalfee. Depuis Far- 
rivee des soixante mille pelerins 
du soixante-cinquieme peler.inage 
national, la petite ville pyreneen- 
ne est transformee. Une atmosphe¬ 
re surnaturelle plan e sur la foule 
massee devant le rocher miracu- 
leux. Les pretres dirigent la reci¬ 
tation du chapelet et les chants. A 
tour de role des malades sont ba.i- 
gnes dans l’eau de la Crotte pen¬ 
dant qn’une procession gigantes- 
qu e tourne sur l’esplanade. Les fi- 
.deles, les bras en croix, jetant vers 
le ciel leurs supplications sans Te- 
lache, arrivent les bancards des 
malades couches au douleureux re¬ 
gard brulanf des yeux enfonces 
dans leur visage emacie. Le bureau 
des constatations exarn.ine actuel- 
lement un cas de guerison subite 
survenu cette semaine, celui d’An- 
dree Bromat, agee de 3 1 ? ans, qui, 
atteinte • en 1928 d’un e peritonite 
tuberculeuse et d’une tumeur blan¬ 
che au genou, avait vu une amelio¬ 
ration partielle s e produire A la 
suite d’un traitement dans un sa¬ 
natorium du midi. Mais en 1936, 
elle dut entrer a Fhdpital A la sui¬ 
te d’une prise de meningite; Huit 
ponctions lombairees furent neces- 
saires, les derniers sacrements ad- 
ministres. Entre temps se de¬ 
clare une tumeur nouvelle au ge- 
noti avec ankylos e et urt raccour- 
cissement de la jambe d e dix cen¬ 
timetres. Elle fit le voyage, dernie- 
rement, firesque sans connaissance 
et elle eut quatre syncopes pen¬ 
dant que les brancardiers la con- 
duisaient a la Grotte. 

Elle dut etre amenee d’urgence A 
Fhopital oil des piqures la ranimfe- 
rent. Baigneg ensuite, en sortant du 
bain elle sentit un engourdissement 
profond, ,mais ne souffrait plus. El¬ 
le mangea de tres bon appetit, et 
an milieu d e la nuit elle sentit que 
la jambe ankylose fonctionuait 
normalement. Ell e s’estime guerie. 
Un cas plus etonnant encore est ce¬ 
lui d e Lucienne Picard, 22 ans. 

;En decembre 1935, A la suite d’un 
epanchement de synovie ayant ne- 
cessite la ini.se en goutiere de la 


■ — ■I—, il t— T - : 

fSes jointures se 
mirent a enfler 

Tres bien portante a 63 ans, 
grace a> Kruschen 

Il y a pres de vingt ans, cette fem- 
n_)e eut une grave attaque de rhuma- 
tisme. A,Ujourd’hui, a FAge de 63 ans,’ 
elle raconte comment Kruschen Fa 
ramehee A la sante et l’a prot(g(e. 
contre le rhumatisme depuis tout 
ce temps-ia: 

En 1918, une attaque de grippe es- 
rtagnole nie laissa avec un rhiima 1 " 

’ism r- grave ef je dus garder le lit', 
pendant trois mois. Lorsqite je me' 
lev^i, .e’est avec grande peine que je 
nus marcher. Mes j 6 inture s se mirent 
A enfler et me causerent ainsi de 1 ) 
terribles souffrances. On me'dit qri’- 
il njexistait pas de moyen pour faire 
diminuer l’eriflrtre. Mais urie amiej 
m’ayant conseille de prendre les' 
Sols Kruschen, je l’ecoutai et j’eus la; 
grande satisfaction d’obtenir des r(- 
sultats tr(s satisfaisants. Aujourd’- 
hui, j’ai 63 ans, rries dciigts sont par- 
I'aitement souples, je suis enti(re- 
rnent debarrassee du ’ rumatisme et : 
ie puis faire moi-meme tout mon 
travail de rtiaison.” - (Mine) M.W. v 

Deux des” ingred'iehts ■ d(s Sels' : 
■Krusphen ont le Pouvoir de dissoud-re 
les cristalix aceres d’acidc urique 
uui se deposent dans les.articulations' 
causant _ douleurs ciiisantes et in¬ 
flammation. D’shtres i ngredients.de 
ces .sets aident .ensuije ia nature ,a 
expulser. par les voies ordinal res, ces 
cristaux dissous. 


jambe, une coxalgi e se declara ct ia 
hanche s’infecta. Elle <dut ■etre bos- 
pitalisee- A Paris A■;Fhopital Bean- 
jon pour etre rtperee-.d’cime. focclu-v 
sion intestinale, d’un;ky-ste ct dTine 
peritonite. En juin 1936, elle tut at¬ 
teinte d’une : meningite' tuberculeu¬ 
se. Lors • de son depart pour Lour¬ 
des, recemment elle avait quarante 
degr(s sept dixiemes de fievre. Les. 
premiers jours son’ mal S’aggrAva; 
un soir, apres' son bain; les dou- 
leurs furent plus vives, rcllm sen- 

fit envahie d’une joie. indicible.v 
Soulevee d’une force imperiause, 
elle se leva; marcha jusqu’A la Grot- 
te ofi elle tomba A genoux. Elle fuf 
examinee depuis par quarante me- 
decins qui la iugeut parfaitement 
normnle au point de vue sant(. 
Comme-.suite k ces ejeamens le' bu¬ 
reau des constatations. fiassa cette 
guerison comme miraciilduse! 


Appel des Etats-Unis a la 

Chine et au Japon 


WASHINGTON.-— Le secretaire 
d’Etat Hull a dit que la menace d’li¬ 
ne aggravation du conflit sino B ja- 
ponais' concerne tous les pays, et 
il a ajoute: Sans chercher 4 nous 
prononcer sur le fond du diffe- 
rend, nous demandons aux. deux’ 
pays de s’abstenir de recourir A la 
guerre. 

A crjuse de celVe declaration, 
d’aucuns se demandent si les E- 
tats-Un,is projettent de faire quel- 
que chose an sujet du conflit. Il 
e’st peu ‘’probable ”que Washington 
use de la loi de neutralite si la 
Chine et le Japon ne rompent pas 
leurs relations diplomatiques. 



Gardez un SOUVENIR 
de vos chers defunts 


Faites imprimer des.CARTES. MDRtUAlRfiS : ,^yec : 'ia' 
photographic de vos chers disparug. Ajoutez-y,cj_uelques 
notes, biogr^phiques et un, bout d,e p.ri?re; 

-Grace a une entente avec la 'SASKATOON ENGRAV¬ 
ING CO. nous pouvons vous impnmer ces CARTES 
MORTUAIRES a meilleur marche avec des prix tout-a- 
fait attrayants pour certaines dates de Fannee. 

CARTES MORTUAIRES 


PRIX SPECIAL POUR LE 30 SEPTEMBRE 


Prix regulier 


25 pour 
50 
75 
100 


$ 6.00 
6.50 
7 00 

■ 730 


special 


$ 5.25 
535 
' 6.25 
: ! 6J5 


La SASKATOON ENGRAVING CO, nous fait une re¬ 
duction notable pour le 30 septembre. Surveillez done 
cette date et n’oubliez-pas de nous envoyer la photbgra- 
phie assez tot. - 7 - • 

Imprimerie Le Patriote Ltee 

Prince-Albert, Sask. 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 1 septembre, 1937 



L’Alberta et Ottawa 


Rep 


onse de M. Aberhart a 
M. King 

Le premier ministre albertain conteste a Ottawa le droit de 
desavouer une legislation provinciate — 1 Violation des droits 
civils et de la propriete — Prete-noms des banques 

LE GOUVERNEMENT FEDERAL SERA REPONSABLE 
D’UNE TRES GRAVE CRISE CONSTITUTIONNELLE 


EDMONTON.— Le premier mi- 
nistre Aberhart a repondu an mes¬ 
sage de M. Mackenzie King annon- 
Qant le desaveu des trois lois al- 
bertaines sur le controle bancaire. 
Void le texte du telegramme en- 
voye par M. Aberhart d M. King. 

1. —Notre population soutient 
que nous nous sommes engages a 
marcher de 1’avant, sur son ordre 
et non pas sur votre ordre, ni celui 
des banques. Le fait de nous evin- 
cer ne permettra pas d’eluder le 
resultat final et ne fera qu’inciter 
notre population a demander avec 
une insistance croissante le respect 
de sa volonte. 

2. —Neanmoins, nobs discuterons 
votre message du 17 aout, plus a 
fond, plus tard. 

3. —Cependant, nous nions imme- 
diatement au Dominion le droit de 
desavouer quelque legislation pro- 
vinciale que ce soit, parce que le 
Dominion n’a plus ce pouvoir au- 
jourd’hui. Car telle est l’opinion de 
votr e propre ministre de la Justice 
qui a declare en plein' parlcmcnt, 
le 30 mars 1937: “Je ne crois pas 
que, dans une federation coniine 
celle-ci, le pouvoir de desaveu puis- 
se etre exerce par le gouverneinent 
central”. Et M. Lapointe a ajoute: 
“J e crois que les legislatures pro- 
vinciales estimerait qu’elles sont 
encore supremes et souveraines 
dans les limites de leur juridiction”. 

4. —Nous affirmons de nouveau 
avec toute la vigueur dont nous 


RHUMATISME 


M€me si vous avez 6t6 rendu presque dement 
par les douleura agonisantes, torturantes du 
rhumatisme, ne d6sesp6rez pas. Des milliers 
ont trouvS soulagement dans les Capsules 
Antirhumatismales Templeton. Soulagement 
rapide, durable. Les Capsules AntirKumatij- 
males Templeton ddbarrassent de la douleur et 
de la raideur en 61iminant les toxines, cause de 
tout le mal. Font vite cesser lumbago, mal de 
dos, 8ciatique, n6vrite, nevralgie, etc. 50^ et 
$1 chez tous les pharmaciens. *03F 

Capsules Antirhumatismales Templeton 


Modern Bread 

Company, Ltd. 

PAIN “SOM-MOR” 

Chez tous les epiciers. 
Envoyez votre commande 

Devenez notre agent 

Prince-Albert, Sask. 

Tel. 2838 


sommes capables que la legislation 
en litige est dans les limites de no¬ 
tre juridiction, oil la volonte nette- 
ment exprimee par notre popula¬ 
tion est supreme et souveraine. 

5. — De plus, nous nions aux ban¬ 
ques le droit de monnayer le seul 
credit de l’Alberta, comme elles oil 
la Banque du Canada le jugeront 
a propos, et nous nions au gouver- 
nement du Dominion le droit de 
s’ingerer dans un domaine purc- 
ment provincial en deleguant son 
autorite a quelque .institution que 
ce soit pour controler et restreindre 
1’acces de notre population a son 
propr e credit dans sa propre pro¬ 
vince, et violer ainsi les droits ci¬ 
vils et de la propriete. Cela const.i- 
tue une illegal.ite que vous ne de- 
vriez pa s tolerer. 

6. — Par le desaveu de nos lois, 
vous avez usurpe le droit des tribu- 
naux de decider de leur validite, 
afin de priver notre gouvernement 
de son dro.it d’appel et cependant 
vous reprochez au gouvernement 
de 1’Alberta d’empecher simple- 
ment le sabotage systematique en 
sous-main de ses lois par les obs- 
curs prete-noms des banquiers. 

7. —Denonciation des institutions 
qui, de toute evidence, vous inci¬ 
dent a desavouer nos lois, placera 
en mime temps sur votre gouver- 
nemeiit Tentiere responsabilite 
d'une tres grave crise constitution- 
nelle. 

8. —Le peuple canadien realise 
qu’aucune obligation statuaire et 
aucune responsabilite publique ne 
vous forpait a prendr e une telle 
initiative. 

9. —La seule justification 4’un 
gouvernement e’est d’exeouter la 
volonte du peuple et 1’existence et 
le b.ien-etre de notre population est 
le premier et le plus sacre de nos 
devoirs comme gouvernement, 
meme si ce n’est pas le devoir du 
votre, et nous avons l’obligation de 
l’accomplir. 

(signe) William Aberhart, 
premier ministre d’Alberta. 


M. LAPOINTE PRECISE 


Le Magasin 

de Linge 

pour Dames 

le plus complet en 
Saskatchewan. 

Grand assortiment et prix 
tres moderes. 

MORGAN’S 


OTTAWA.— M. Lapointe, minis- 
tre de la Justice et principal lieu¬ 
tenant de M. King, qui a ete mis en 
cause par M. Aberhart qui a rap- 
I pele a M. King le discours oil il af- 
firmait que “dans une federation 
comme celle-ci le gouvernement 
central ne doit pas se servir de 
son droit de desaveu”, a fait de 
brefs commentaires. Le ministre 
a. precise qu’il avait dit que les 
provinces devaient etre libres de 
legiferer dans les limites de leurs 
attributions constitutionnelles, niais 
que dans le cas de la legislation 
bancaire d‘Alberta le gouverne¬ 
ment federal ne fait que defendre 
ses prerogatives. Le gouvernement 
albertain s’etait aventure dans- un 
domaine qui n’est pas de sa juri¬ 
diction au terme du pacte confede- 
ratif, a ajoute M. Lapo.inte. 


Avenue Centrale 


Prince-Albert 


retirent de l’Alberta si le premier 
ministre William Aberhart donne 
force de l°i a son moratoire des 
dettes. 

On dit que d’autres banquiers 
sont d’accord avec M. Carlisle sous 
ce rapport. Le moratoire propose 
par le premier ministre Aberhart 
empecherait les banques de col- 
lecter de Targent dans l’Alberta 
pour l’envoyer en dehors de la 
province. Rien n’indique dans le 
moment quand cette legislation sera 


vernement federal a retirer son de¬ 
saveu. La plupart de nous savons 
que depuis le statut de Westminster 
de 1931, le gouverneur geueral vient 
sans lettres patentes, et depuis que 
le gouvernement britannique a 
abandonne l e d roit desuet de desa¬ 
veu, il semble etrange que le gou¬ 
vernement federal fasse revivre une 
coutume ensevelie depuis des an- 
nees. 

“En toute justice je crois que 
la population du Canada devrait re- 
clamer la disparition du desaveu 
comme une pratique injuste qu’on 
ne devrait jamais invoquer pour 
provoquer une crise constitution- 
nelle. 

♦ 4* 4* 

EDMONTON. — Le premier mi¬ 
nistre Aberhart a annonce que le 
ministere doit approuver inces- 
samment un arrete m.inisteriel qui 
proclame un nouveau moratoire de 
six mois dont le but est d’empe- 


m, se en vigueur. p ar aent de sortir de la nro- 

M. Carlisle a declare a c e sujet: j cner 1 argent ae sortlr ae la P ro 
,,,, .... . . , vinc e et qui vise surtout les ban- 

11 est evident que l’Alberta veut |_ L , 4 _, 

dojaiiner Jes banques qui font des 
affaires dans cette province. Ce se- 
rait chose , impraticable, au point 


de vue bancaire, et s,i la legislation 
permettant ce controle est adoptee 
dans 1’Alberta, il ne nous restera 
qu’une alternative a prendre: re- 
tierer nos succursales. 

“Dans de telles conditions, le 
credit de la province serait pau- 
vre, car la province ne pourra pro- 
bablement pas obtenir d’autres ser¬ 
vices bancaires dans ou en dehors 
du Dominion”. 


Les trois lois 
desavouees 


|ques, les compagnies de pret, de 
fiducie et d’assUrance. Le premier 
ministre a explique que cette me- 
sure a ete imposee a son gouverne¬ 
ment par la decision radicale d’Ot- 
tawa sur la question du controle 
des banques a charte. 

* * * 

EDMONTON— M. L.-D. Byrne, 
Tun des experts que le fondateur 
du Credit social, le major Doug¬ 
las, a envoyes en Alberta, doit re- 
tourner en Angleterre. Il aurait 
termine son travail et ne rev.ien- 
drait pas en Alberta. Son corapa- 
gnon, M. G.-F. Powell doit cepen¬ 
dant demeurer en Alberta pour 
collaborer a l’administsration de 
la loi du Credit social. 


crimine]. Consequemment, il ap» 
partient maintenant aux provin¬ 
ces de s’en occuper. Si l e com- 
munisine a quelque chose a voir 
avec l’education politique, il re- 
leve de l’autorite provinciale. 

C’est pour cette consideration 
que le gouvernement Duplessis 
presenta sa “loi du cadenas”. Elle 
n a pas ete desavouee par le gou¬ 
vernement federal, et il ne sem¬ 
ble pas etre question de le faire, 
bien que M. Woodsworth l’ait 
suggere au cours de la derniere 
session federale. 

Theoriquement parlant, ion 
trouve un e certaine similitude en- 
tre la loi du Quebec et la legisla¬ 
tion de 1’Alberta. On pretend que 
le gouvernement de l’Alberta, en 
empietant sur un champ relevant 
de la juridiction federale, menace 
serieusement de deorganiser le 
systeme bancaire du pays et de 
nuire considerablement au credit 
du pays, et que de telles conse¬ 
quences justifient l’intervention 
federale. 

D’un autre cote, la “loi du ca¬ 
denas” de la province de Quebec 
est consideree plutot comme un 
pouvoir potentiel, qu’il n’a pas 
ete necessair e d’exercer encore et 
qui n’empiete pas sur la juridic¬ 
tion federale. 


M. Aberhart espere que le gou¬ 
vernement federal retirera son 
desaveu — M. Maynard de¬ 
clare que le gouvernement 
Aberhart a decide d’appliquer 
les trois lois — Election im¬ 
probable, pour le moment —- 
Nouveau moratoire de six mois 


Les banques et Y Alberta 

TORONTO— M. C.-H. Carlisle, 
president de la Dominion Bank, 
a recommande que les banques se 


Pr intemps... 


Au printemps un bon nombre de citoyens de- 
sirent amcliorer leurs demeures et d’autres desirent 
batir. Il leur faut un marchant de bois digne de 
confiance afin de faire Tun ou l'autre. 

C’est notre commerce de pourvoir a vos besoins. 
Nous avons un stock complet et nos prix sont des 
plus raisonnables. Nous sollicitons votre clientele. 


North Star Lumber Co. Ltd. 

D’OU VIENT LE BON MATERIEL 
Cour de P. A. J. P. Hepburn, gerant 


EDMONTON. —- L e premier mi¬ 
nistre Aberhart, de TAlberta, a de¬ 
clare a une reunion de VEdmonton 
Prophetic Bible Conference, que 
si le gouvernement albertain ne 
peut pas obtenir des resultats tan¬ 
gibles dans les trois annees qui 
v.iennent, il est peu probable qu’il 
cherclie a rester en fonctions, 

M. Aberhart espere que le gou¬ 
vernement federal retirera son de- 
Isaven des trois lois albertaines. 
Car, dit-il, la constitution est faite 
pour le peuple et non pas le peu¬ 
ple pour la constitution. 

M. L. Maynard, ministre des af¬ 
faires municipales, a declare dans 
un discours a Legal, Alberta, que 
la tenue d’une election entrainerait 
des depenses considerables. Il en 
appellerait peut-etre au peuple s’il 
cherchait une prolongation de man¬ 
dat, mais il est contre la tenue d’tt- 
ne autre election, sauf si Ton ne 
peut faire autrement. 

* * * 

La reunion commemorait le sc- 
cond anniversaire de I’elec.tion du 
gouvernement creditiste. La plus 
grande pertie du temps a ete prise 
par la lecture de telegrammes et 
de lettres revues par le premier 
ministre Aberhart, et dans lesquels 
on approuve la legislation bancai- 
re du gouvernement, et on deman- 
de a ce dernier de ne pas reculer. 
Les telegrammes critiquent aussi 
vertement le premier ministre King 
d’avo.ir desavoue les lois. 

* * * 

M. Aberhart a demande aux ci¬ 
toyens de signer les formules dans 
lesquelles on promet de soutenir 
le gouvernement sur la question 
des trois lois. M. Aberhart a decla¬ 
re que e’etait le seul moyen, hors 
1’election de connaitre le sentiment 
des gens. 

M. Aberhart a critique les jour- 
naux et declare que la presse est 
controlee. Il ajoute que la situation, 
de ce cote, lu.i parait sans remede. 

* * * 

M. Maynard dit que TAlberta ne 
veut pas autre chose que s’occuper 
uniquement de ses propres affaires. 

“Tout ce que nous voulons, c’est 
diriger notre propre provinces et 
nous allons prendre les moyens ne- 
cessaires pour assurer une meilleu- 
re existence a la population, et ne 
pas la laisser en proie a la misere 
et la famine. 

Des telegrammes sont venus de 
divers pays: la Nouvelle-Zelande, 
d’Australie, TAfrique-Sud, et des 
provinces avoisinantes. 

4» 4* 4» 

“Le ministre de la Justice, dit M. 
Aberhart, a souvent declare que le 
gouvernement federal est 1’enfant 
de la province. Et il semble bien 
que ce soit le cas, car le meme mi¬ 
nistre donne 1 a l’enfant de bien 
mauvais conseils quand il lui de¬ 
mande d’essaver de mener ses pa¬ 
rents. 

“J’espere que la puissance de 
Topinion publique obligera le gou- 


V Alberta et l’Ontario 
au premier plan 

Tandis que le calme plat poli¬ 
tique regne au federal, ces 
deux prpvinces font parler 
d’elles 


DATES ATTENDUES 


King accuse de volte- 
face sur le desaveu 

Le parti C.C.F. denonce le fe¬ 
deral pour n’avoir pas mis le 
veto a la loi anticommuniste 
de Duplessis 


4 
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Nouvelles modes pour habits 
d’automne de meilleure qualite 

HABITS 

WORSTED DE MODE 

.50 


Pantalons en plus 
$3.50 

Dans les modes pour hommes et 
jeunes gens, les habits pour jeunes gens 
viennent dans les chics modeles a deux 
bouiton's avtec vevers en, poinite ou 
coehe et pantalons a bas large L.es mo¬ 
deles pour hommes sont de meme avec 
pantalon de largeur ordinaire. 

Materiel worsted tout laine de nuances 
bleu, noir, gris et brun en nouvelles 
rayures, carreaux et plaid. 


RALPH MILLER LTD. 


OTTAWA— L’Alberta et l’Onta- 
rio continueront de tenir le pre¬ 
mier plan en politique tandis qu’un 
calme plat regne a Ottawa. On sait 
que le premier ministre Aberhart 
a annonce- son intention'de tenir 
une session speciale de la legisla¬ 
ture albertaine pour remplacer par 
d’autres les lois bancaires desa¬ 
vouees par le gouvernement King. 

En Ontario la campagne electo 
rale esl. pratiquement ouverte. 


La loi du cadenas et le 
federal 


Malge les appels reiteres de 
M. J.-S. Woodsworth et de la 
C.C.F., qui pretendent que la 
loi du cadenas de la province 
de Quebec est semblable a la 
loi Aberhart, le gouvernement 
refuse de mettre son veto a la 
legislation de M. Duplessis 
contre les communistes, qui 
n’impiete pas sur la jurisdic¬ 
tion federale 


L’ARTICLE 98 


OTTAWA.-— Les accusations de 
certaines organisations de la C.C.F. 
a Ceffet que l e gouvernement fe¬ 
deral fail des distinctions de clas- 
se en desavouant les lois bancaires 
de TAlberta et en n e s’occupant 
pas de la “loi du cadenas” de la 
province de Quebec, ont attire l’at- 
tention ici, ma.is sans provoquer 
duplications officielles. Officieu- 
sement, toutefois, on pretend que 
ces deux questions sont passable- 
ment dissemblables. 

La “loi du cadenas” de la pro¬ 
vince de Quebec, qui permet aux 
autorites de fermer peremptoire- 
ment tout local ou quelqile doc¬ 
trine subversive est prechee, est, 
en quelque sorte, la consequence 
du rappel par le parlement fede¬ 
ral de l’article 98 du code crimi- 
nel. Cet article, qui provoqua une 
discussion considerable au. parle¬ 
ment federal, prohiba.it certaines 
assemblees et faisait une offense 
criminelle de la discussion ou 
proclamation de toute doctrine 
subversive. Un des plus ardents 
avocats de son rappel flit M. J.-S. 
Woodsworth, M.P., chef de la C. 
C.F. Le gouvernement Bennett 
refusa toujours d’endosser cette 
campagne pour le rappel dudit 
article, mais Tiidministration ac- 
tuelle y eon.sent it Ifinalement et 
Tarticle fut biffe avec Tassenti- 
ment hesitant du Senat. 

L’un des arguments employes 
fut qu e le communisme, ou toute 
doctrine de cette nature, est es- 
senliellement une question d’edu- 
cation politique. Le parlement 
depouilla le sujef de son aspect 


LA HAUTE BANQUE 

TORONTO— Le parti C.C.F. 
vient de d6noncer le federal pour 
n’avo.ir pas encore desavoue la loi 
anticommuniste du gouvernement 
Duplessis d e Quebec tandis qu’ils 
a repudie des son adoption la le¬ 
gislation bancaire creditiste de 
TAlberta. 

Le communique C.C.F. signe de 
David Lewis, secretaire national du 
parti et habitant Ottawa, ajoute que 
les autorites du Dominion avdient 
promis de r6ferer la loi quebecoise 
du “cadenas” a la Cour Supreme, 
mais n’ont rien fait depuis lots. 
“On est meme alle juqu’a laisser 
croire comme perimee la preroga¬ 
tive federale du veto”, commente la 
declaration C.C.F. 

Soul.ignant que le desaveu fede¬ 
ral de 1924 avait eu lieu a la de¬ 
mande des grandes corporations 
telles que le Pacifiqu e Canadien et 
la Compagnie de la Baie d’Hud- 
son, le communique termine: “11 
est difficile de n’en point venfir 
a la conclusion que les interets de 
la haute banque sont bien plus 
chers au gouvernement d’Ottawa 
qu e les droits du peuple du Caiia- 
la. C’est la la seule explication de 
la volte-face federale sur l e droit 
de veto”. 


PENSION AUX AVEUGLES 


'TORONTO.— Le systeme de pen¬ 
sion aux aveugle est en vigueur 


Voyage d’aubaine 
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CANADIENNE 
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dans chaque direction. Valable 
en wagons du jour seulement 


DU 


dans chaque direction, Vala.ble 
en wagon-lit touriste en payant 
le prix regulier du lit 


DU 
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MIUUE 


dans chaque direction. Valable 
en wagon-lit “Standard” en pa¬ 
yant le prix regulier du lit. 

Billets en vente tous les jours 
du 4 au 12 septembre 

Limite du Retour — 30 jours 

Arnets permis a Edmonton.. 
Calgary et Ouest. 

Enfants de cinq ct au-dessous 
de 12, moitie prix 
Renseignements de votre 
agent local 

CANADIEN 

NATIONAL 

W37 - 447 


915 Ave Centrale 


de puis la semaine derniere en On¬ 
tario. 

tit 

WINNIPEG— Le Manitoba com¬ 
mence aujoUrd’hui a payer une 
pension aux aveugles, d’apres les 
previsions de la loi federale adop¬ 
tee lors de la derniere session. 

Les aveugles recevront $20.00 
mensuellement. Le federal contri- 
buera 75 pour cent. Les gouver- 
nemen.ts provinciaux paieront le 
reste. 


M. Hepburn a economise 

ENTERPRISE, Ont. _ “Je suis 
venu jusqu’a vous, comme chef du 
premier gouvernement ontarien. 
depuis le debut du siecle, a reussi 
a equilibrer son budget”, a decla¬ 
re M. Hepburn. 

II a aussi declare que pres de 
$36,000 a $38,000 avaient ete de¬ 
penses, par annee, pour entrete- 
nir des automobiles pour les mem- 
bres du cabinet ontarien, mais que 
tout cela a ete arrete, depuis que 
son gouvernement est au pouvoir. 

Le premier ministre George-S, 
Henry a fait tout le tour du Ca¬ 
nada aux fra.is de la population. 

“Nous avons fait une facture de 
$3,000, comprenant de la gazoline 
ct des reparations pour sa voiture 
personnelle, et nous lui avons ac- 
corde une journee pour payer.” de¬ 
claim M. Hepburn. “Le lendemain, 
nous recevions un cheque. 

“L’impot stir le revenu rappor- 
te des millions a la province, et 
cela pave vos routes, les pensions 
de vieillesse et des allocations ma- 
ternelles”. 

Quant aux droits successoraux, 
le premier ministre a declare qu’il 
avait constale que le gouverne¬ 
ment s’etait fait rouler pour des 
millions. L’an dernier, on a pergu 
$15,900,000 en droits succesaio- 
raux, et, cette annee, les chiffres 
s’eleveront a plus de $20,000,000. 


NOS EXPORTATIONS AUX 
ETATS-UNIS 


OTTAWA.— En juillet les ex- 


IVOUS PARDONS FRANOAIS 

Prescriptions remplles avec soln 
Vons tronverez let tout ce qnl s'achdte 
dans one pbarmacle 

PHARMACIB 

Bamford 

En face du magastn Woolworth 

TELEPHONE 2011 


Accessoires 

pour 

AUTOS 

de touts* marquee 

SI votre auto a besoln de repa¬ 
rations. venae noue voir. 

Noe prix tone eurprendronl 

New Auto 
Wreckers 

T6l: 2282 161 Rue River 

Prince-Albert. Sask. 


Prince-Albert. 


portations canadiennes aux Etats- 
Unis de denrees affectees par l’ac- 
cord commercial s’etablissent a 
$23,147,411 et ies exportations to- 
tales, a $40,354,377. En juillet 1936, 
elles s’elevaient a $17,514,178 et le 
total, a $29,517,464. Au cours des 
sept premiers mois de 1937 les ex¬ 
portations d e denrees aux Etats- 
Unis ont une valeur de $147,390,- 
262 et les exportations totales, une 
valeur de $271,124,289, contre 
$116,011,346 et $196,353,479 il y 
a un an. 


Nouveau complot contre 
Salazar 


LONDRiEiS. — Une depeche de 
Lisbonne a I’agence Reuter annon¬ 
ce que Ton a decouvert un nou¬ 
veau complot pour assassiner le 
premier ministre du Portugal, M. 
Antonio de Oliveira Salazar. 
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